
P R A C T I Q V E 
DELA GEOMETRIE. 

C O N T E N A N T L E S M O Y E N S 
P O V R M E S V R E R E T A R P E N T E R 
TOVS P L A N S A C C E S S I B L E S , AVEC 
les demonftrations d'icelle tirées des Elemens 

d'Euclides les plus neceflairespourparuenir 
à la congnoilFance des MathernaticqUes, 

expliquez praéticquement par di-
uerfes figures & raifons 

Arithmeticquesj 

VTIL E ET CONVENABLE 
d TOVS ARFENTEVRS, ARC HI TE C TE S, 

jftdenujiers & aultres ouuriers trauail-
lans par Règles £5* 

Gompas. 
Tar I E A N D H O S T E Licencie es droiJ 

Aduocat au Pont-a-Mouflon^. 

A v PONT-A-MO VSSON ^ ^ 
Far FRANÇOIS D V BOIS Imprimeur, 

I 6 о 7* 



A S O N A L T E Z E , 

ONSEIGNEVR. 
Ayat des ma jeunejfe t ouf ours 
faiB profefion de l'artd'efcri-
re> par le moyen de laquelle^ 
'Dieu fauorifarvtj a mes def 

feings y ïay pourfuiuy l'eflude 
tant des lettrés humaines, Philofophie>furif>ru-
dence, que des Mathematicques, f$ ay recongnu 
que tous arts non feulement libéraux mais aufi 
mechanicques ont quelque fympathie auec les fci^ 
ences defquelles ilz> prennent^ leurs fondemens, 
comme de la Géométrie dejj?end vnggrand non?r 
bre des arts non feulement utiles ains trefnecef 
faires a l'vfage de t homme> de la Perfpeéfiue de~ 
fbend la perfection de la peincture, aufi l'art de 
bien e fer ire quon appelle peindre fans doubte doit 
prendre (a perfection de quelque feience parité? 
moyen d'vng aultre^art auquel elle eïï fubordinee* 
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Pendant mon apprentijfage ïay plufteurs fois iette 
la <v eue furies œuures des plus ex ce liens Sfcr'mains 
tarit de France que d'Italie defquels ïay apprïns> 
(S*nay toutesfois recongnu certains fonâemens 
es proportions & me fur es quilzj enfetgnent pour 
bien e fer ire > & confide'rant que lefenture Fran-
çoife eHcompose'e de lignes droifies &[courbes feu­
lement ) entre lefquelles ne je retrouue curaye pro­
portion: Fay tracé\>ng Alphabet h composé'de ces 
deux fortes de lignes 3 par lequel on peut recongnoi-
fire au <vray félon les demonfirations Aiathema-
ticqueSy non feulement les proportions d'une lettre 
à l'autre > mais aufi de chacune partiedelifvnc^ 
tant foit petite3 aux parties del'autre telles qu'on 
voudra choifir,ce que fiant recongnu toute perfon-
ne pourra certainement iuger de l'efripture, ap­
prendre de foymefme fans efire en feignepar aul-
truyformer les caractères de quelle grandeur qu il 
voudra, & garder les me fines proportions & me-

Jures qu'en la plus petite eferiture qu'on dcfir?ra 
tracer: lay adioufiéce petit t rai tie' des Adath e-
maticques,par le moyen duquel on peut facilement 
faruenirà la vraye intelligence de plus haults fe-



crets d'ieeiïes'i ajans prins la hardieffe de le mettre 
en lumière foubzj taut honte'de vofireIllufirifiime 
nom, afin que tobjcurité& ce que pourroit efire de 
defiault,fioit cachéjoubz^fia fj?lendeur,Çf quefiant 
retiré foubzj les ai fie s & fibubzj la protection de 
voz, fierenifiimes grâces il fioit prefierué de la Cen~ 

Jure des jExoniens & mefidifians qui fie ieéientvo­
lontiers fiur les petite fi toflqu'ilzo commencent à 
efiendre leurs ailes hors de leurs nids. cRsecepuez> 
donc oMO N S E I G N[EVR, ce petit 
œuurt-j a fin quauec l'obligation que ie doibs à 
f o s T R E J L T E Z E commefionjubielinatu­
rel, ie fois confiblé dyefirent 

Son treftiumble Subieét 
&C fèruiteur 

I E A N L ' H O S T E . 



sAV LECTEVR. 
S. 

My Le&eur, îe fcay que plufîeurs &C 
excellens Mathématiciens ont c y 
deuanttrai&édela Géométrie tant 
des plans accelïibles qu inaccefll-

bles, toutesfois me laiffànt gaigner par la per-
fuafion d'aucuns qui m'ont oblige à eux par plu-
i î e u r s bienfâi£ts, îaydrefsê ce petit trai&é à l'i­
mitation des aultres qui m'ont tracé le chemin-, 
que l'ay enfuiuy déplus près quem'aeftépofli-
ble; & d'autant que ne pouuons rien enfeigner 
que ce qu'auons apprins, &C que nez ignoràns 
debuons apprendre daultruy,i'ay emprunté de 
diuers G é o m è t r e s ce que i'ay pii iuger m'eftre 
p r o p r e & l'explicqué à ma facorL> y adiouftant 
quelque chofe du mien ou en oftant du fuperflu, 
l e tout mis en noflre langue vulgaire,i'ay vsé des 
termes qui m'ont femblé les plus faciles à enten­
dre, mon intention^ eftant pluftoft de donner 



entrée à ceux qui ne congnoifTent du tout rietu 
en ceftart, que pour en chercher quelque hon­
neur; (attendantauflîiufquesàce queie recon-
gnoiftray ce mien petit labeur t'auoir eflé aggre-
able pour te faire prefent de quelque chofe de 
beaucoup plus fubtile &plus grande que ie tiens 
deuersmoy prefte à mettre foubz laprefîe)Da-
uantage pour donner plus claire intelligence à 
mon entreprinfe i'ay taillé les figures neceflai-
res &L conformes à mon dire, efperant que la 
nouueauté d'icelies & le trauail, oecafionnete 
ceux qui a/pirent à la congnoiflance des Mathé­
ma t iques , à le receuoir d'vne bonne volonté, 
& de ceux qui fontparuenu au Colophon^ de 
ces fciences, luyadiugeans après l'Arithmetic-
quelesfondemensde leur excellence,fera fup-
porté d'vng œil bien-ueillant & regard bening. 
A Dieu. 



Q _ V A T R A I N . 

E pouuoirmejurertom les corps d'icy bas 
Et réduire le rond en figure gonicquey 

C'efï beaucoup^mais celï tout dïeftendre le compat 
Sur les dimenjions du monde Platonicque. 



P R A C T I Q V E D E 
L A G E O M E T R I E D E S P L A N S 

A C C E S S I B L E S . 

CHAP. L 
DEFINITIONS, 

L 

E o M E T R I E E S T L'A HT 

de bien», mefurer : & bien-, 
mefurer eft confiderer la 
nature ou quantité d'vne ou 
plufieurs chofes mefurables, 
&en comparant icelles entre 

foy recongnoiftre quelle proportion, fimilitu-
de elles ont l'vne auec l'autre, & leur difference. 

2. 

Le fubieét deceit art eft Magnitude laquelle 
cftvne quantité continue comprenant trois eP 
peces, fcauoir Ligne, Superficie, & Corps. 

La ligne eft cela qui à longueur fans largeur, 
les côfins &c extremitez de laquelle sôtpoin£ts, 
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ôcicelle eft d ro iâe , courbe, &C mixte; & pour 
ce que les mixtes qui font composées tant des 
d r o i t e s que des courbes, aultrement diètes 
non d ro i t e s font de nombre infinies, ne font 
à mon propos, ie reprefenteray feulement les 
droiétes &C courbes comme fenfuit. 

Lignedroiffe. Ligne courber. 

La ligne droi£te eft celle qui demeure égal-
lement entre fespoin6ts,& par la ligne droi£te 
sôtmefurées toutes aultres qu'on veut mefurer. 



Q u a n d d e u x o u p l u f î e u r s l i g n e s f o n t c o n t i ­

n u é e s d ' v n e d i f t a n c e e g a l l e , f o i e n t d r o i t e s o u 

C o u r b e s , e l l e s f e n o m m e n t p a r a l l e l e s , & f o n t dà 

t e l l e n a t u r e , q u e fi e l l e s e f t o i e n t i n f i n i m e n t 

produi6tes,ne î e p o u r r o i e n t t o u t e s f o i s t o u c h e r 

e n a u c u n e n d r o i t , c o m m e f o n t l e s l i g n e s À 

Lemefmefe doit entendre des lignes cour­
bes lefquelles aufïl font parallèles quand elles 
font concent r iques , ceft à dire, tirées d'vng 
melme centre,par laraifon de la quinziefme de-
finition du premier des elemens d'Euclide. 

Et pour ce que recongnoiftre quand deux 
lignes font parallèles peut feruira mon propos, 
ie donneray au preient le moyen de fcauoir 
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quand elles font parallelles, &par confèquent 
declaireray comment on pourranienervne pa­
rallele auprès d'vne aultre donnée , telle que 
C D. au regard de À B. & ce parles vingthuiéti-
efme,vingtneufie/me& trente vniefmepropo-
fitionsdiidièt premier des elemens d'Euclide. 

Pour doncques fcauoir fi AB. & C D . font 
deux lignes parallèles il faut mener vne ligne 
droiète E. H. dés quel poinèt qu'on voudra pré-
dre fur A B. comme E. vers vng aultre quelçon-
que fur la ligne C D comm e eft H.puis auec vng 
compas ouuert à volonté tirer vng arc du cen­
tre E. quicoupperalaligne AB. en R &C laligne 
E H. en G. puis tenant la mefme ouuerture du 
compas,du cétre H. tirer vng femblable arc,qui 
coupperaauffi laligne CD. en K.&la ligne E H. 
en I. le dis que fila portion F G. de l'arc tiré du 
centreE.la portion dif-ie d'entre les deux lignes 
AB.&EH.eftefgalle, àcelle de l'autre arcqui 
eft entre C D. & E H. les lignes A B . & C D . font 
parallèles , par les diètes vingthuiòtie'me &C 
vingtneufiefme proportions fuf-alléguées, car 
0 on pduifoit depar ÔCdautre laligne E H o a 



recongnoiftroit les angles alternes efgaux entre 
foy. 

Superficie eft cela qui à longueur & largeur 
tantfeulement,<:ommefont deux ouplufieurs 
lignes clofes de tous coftez, lefquelles contien­
nent longueur & largeur fans profondité, ôC 
d'autant que font trois fortes de lignes, feront 
auffi trois fortes de fuperficies fcauoir, d r o i t e s , 
courbes, & mixtes^ie trai&eray feulement des 
fuperficies droiétes &L quelque peu des courbes 
ou circulaires, & appelleray ces fuperficies, air­
es ou plans qu'eft le contenu d'entre les coflcz 
des figures cy après defcriptes. 
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Quandvneligné droi6te, tombant fur vnë 
aultre droi6te, fai£l les agles d'vne part & d'auL. 
tre efgauxenfemble;lvng&: l'autre des angles, 
fe nomment droiétz: ôClalignetombant,fe no ­
me perpendiculaire à la ligne fur laquelle elle 
tombe: Mais quand elle faiâ: vng angle plus 
grand qu Vng droiót, il fc nomme obtus:ô£ l'au­
tre qui eli plus petit quvng droi£l fe nomme 
aiçm. 

¿3 

S. 
Apres les lignes, fuiuent les ligures ou /uper-

ficies bornées de lignes; & pource que les lignes 
font, droiètes, courbes,ou mixtes,aufli les figu­
res clofes par icelles, fè trouuent différentes; e-
ftant les vnes d'icelles, Re6tilignes,Curuilignes 
ou mixtes, comme nous auons dièt 



Les re£tilignes font triangulaires, quadran-
gulaires, ou polygones. Les triangulaires fe 
nomment triangles,re£tangles,oxigones& ob-
tufangles: Les triangles rectangles, font Ifofce-
les, ouScalenes; les triangles Ifofceles re£tan-
gles, ôt les deuxeoftez qui fermet l'angle droi6t 
efgaux: & les triangles reétangles Scalenesont 
vng angle droi<5t, & les aultres deux prins en­
fèmble, efgaux a vng droidt, toutesfois ont les 
trois coftez inefgaux. Les triangles oxigones fè 
peuuententendre parles trianglesJfofee!es no 
re6tangles,&parles triangles equilateraux,dau-
tant que les triangles oxigones font ceux qui 
ont les trois angles aigus, laquelle condition fè 
retrouue aux triangles equilateraux,& Ifofceles 
non re6tangles, car aux triangles Ifofceles de 
quelle efpece qu'ils foient, ne font requis que 
deuxeoftez efgaux, comme ilz feront defcnpts 
cy après: Les triangles obtufangles font ceux 
qui ont vngangle obtus & fè nomment ambli-
gones, de tous lefquelz fènfuyuent les figures 
comme A. B. C. eft vng triangle equilateral &C 



oxigone, C. D. E. triangle Ifofceles aufïï oxigo-
ne.E.F.G. triangle ambligone,H. I. K. Ifofceles 
re<5tangle,L. M. N. triangle Scalene. 

10. 
Les figures ou fuperficies quadrangulaires 

que font bornées de quatre coftez, font Quar-
rez, Bord-longs ou Parallélogrammes re£tan-
gles, Rhombes , Rhomboides & tablettes ou 
trapèzes. Les quarrez ont les quatre coflez ef­

gaux 



gaux &C les angles droiéts par la vingtneufiefme 
définition dupremier des elemens d*Euclides 
#infy qu'il fera demonûré cy après. 

/ / . 

Les Bordlongs ou parallélogrammes re&aft* 
gles, ont au/Ti quattre angles droiéls &C les co­
ûtez oppôfez parallèles&Cequidiftans,parlatré-
tielme définition dudit premier des elemens 
d'Euclides^&fontreprefentez par la figure A. 

12. 
LesRhombes font equilateraux non re6bui-

gles,ayans deux angles aigus,-&deux obtus,& 
les collez parallèles comme monilre la figure B. 

LesRhombpides font difïerens des Rhom-
bes, en ce quilz ont les collez inefgaux feule­
ment, & différent des parallélogrammes re£lâ-
gles,en ce qu'ilz ont deux angles aigus & deux 
obtus, aucuns les appellent parallelcgrammes 
nonreétangles,telz qu'efllafigure C. 

14.. 
Les tablettes ou trapèzes, font Superficies 

bornées de quatre coftéz n'ayans entre foy ny 
C 



en leurs angles aulcune égalité, comme la figu-* 
re D. Les figures doncqutsquadrangulairescy 
deuant defcriptes fontreprefentées par A. B. 
C. D. 

Quelques Géomètres appellent la figure D. 
trapezoides &C admettent oultre les fufdi£tes 
deux efpeces de trapèzes, car ceux qui ont deux 
C o f t e z parallèles, ils les appellent Ifofceles, ou 
Scalenes: Ifofceles quandles deuxpar alíeles d'i-



Ceux sot fermées aux deux extremitezde lignes 
elgalles:& Scalenes quand elles font fermées de 
codez inefgaux, comme ces figures que fenfui-
lient, A. &B. 

Les aultres fuperficies irregulieres ayans plus 
de quattre coftez, telles que feront les plans cy 
après mefurez, elles sot infinies, & pour lamul-
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titude de leurs angles ôcdiuerlîtez d'iceux s'ap­
pellent polygones. 

Mf. 

Les figures curuilignes ou courbes, font cer-* 
cles entiers, vne ou plufîeurs portions d'iceux, 
clofes de lignes droi£tes ou courbes, comme 
i an t les figures mixtes. 

Le Cercle, eft vne figure plaine, contenue & 
clo/è d'vne ligne qui fè nomme circonférence: 
au milieu de laquelle figure y a vng poinét qui 
s'appelle le centre du cercle, duquel eftant me­
nées des lignes d ro i t e s vers la circonférence, 
elles font entre fby efgalles: &C la ligne droitte 
menée dans icellépafiât parmy le centre & ter­
minée par la circonférence s'appelle diamètre 
&diuifele cercle en deux parties efgalles par les 
if. i& 17. &C dixhuiètiefme définitions du pre­
mier des elemens d'Euclide. 

le ne m arrefteray dauantage fur les défini­
tions des figures curuilignes d'autant que ce 
n'eftmonintention de.donner chacune mesu­
re d'icelles, ams en paffant feulement donneray 
^certaines règles pour les mefurer par raifons 



Anthmeticques &C par reduótion d'icelles en 
aultres former contenant au plus proche la 
mefme quantité, feloM leurs mefiirea^plus com­
munes Se receüe. 

Et dautant que la^artie de Géométrie que 
i ay propose de monftrer confifte en fuperficie 
laquelle à les lignes droj6te.s,o,u courbes pour 
íes extremitez, comme eft l'.fire de tous plans5 

rechlignes ou curuilignes, ceft à dire, fermé de 
lignes d ro i t es ou courbes, quand il fefa di¿t 
quVne desfigures fufdiótes aura 10. ou 12. pieSz 
ou perches, ou aultremefiare quelconque, cela 
s'entend de toute quarrure, ççft adiré 10. ou 12. 
petitz quarreaux ayansde chacü coit,è vii^pied. 
Exemple, on me propofera vn parallélogram­
me re¿tangle, qui aura deux pieds de haulteur 
&C cinq de longueur, cela veut dire qu'il con­
tient nç>n feulement 10. pied^de longueur mak 
de toute quarrure 3 car en multipliât la 1 o ngueur 
que font f. par la largeur que font 2. feronepro--
duicStiQ. pieds. Il faut donc dire que par tout.ou-
ièretrouue vngpied de longueur, s'en retfou 
uent deux de largeur ou haulteur, par la 16. p to-
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pofîtion du feptiefme des èlemens d'Euclides, 
qui dit que fî deux nombres fe rntiltiplians l'vng 
l'autre, e n & n t quelques huîtres, les engendrez 
d'iceux,font«dgaux i'vngà l'autre, mukipliant 
doncf.'par2. i'auray-autantdefois f. qu'ilyadV-
nitezen 2rj&C au contraire, multipliant 2. par f. 
faurayatitantde/oisz.quilyad'vnitez enf. les 
produièts doncques de l 'vng& l'autre de ces 
deux nombres feront efgaux, car autant bien 
produiront-10. multipliez par 2. comme 2. mul­
tipliez par f. 

Pour plus ample dcmonflration prenons 4f. 
frans à diuifèr entre f.perfbnnes pource que f. 
mefiife 4f. 9. fois, chacun aura p. frans, que re-
pref enteront f. petitz quarreaux de hauteuf, &C 
P^de longueur, & tous ces quarreaux contien­
dront trois piedz o u perches de toute quarrure, 
dlrlaracine d'vngschàcun quarrêfera ou que 
4f. hommes fbienten rang f. a f. defront,ilzfe­
ront p. de long,&feront vngparallelogramme; 
&C qui dôhneroit à ceux du'premier rang cha­
cun Vng franc, & autant à chacun des aultres 
rangs, il trouueroit que venant au bout du der-



nierilauroitdefpensé 4f.fi*ans. Le mefîne arri-
u e r o i t s ' i l z e f t o i e n t 2 o . eftans difpolez 2. à 2. car 
baillant à ceux du premier rang chacun vng 
franc, ÔC autant chacun des aultres fuyuans, il 
defpenferoit 2o.frans,ce qu'on pourra confide-
rerpatla figure que (enfuit. 

Àultrement les deux quarrez de la haulteur 
prins enfèmble, font vng parallélogramme en­
tre mefmes parallèles, & fi on confidere la lon­
gueur de toute la figure feront trouuez 10. Sem­
blables aces deux premiers quarrez qui font de 
front: fi dauantageconfiderant la longueur du 
parallélogramme donne, on prend 10. quarrez 
enfèmble, d'iceux & du refte feront faièts deux 
aultres parallélogrammes, & feront tous entre 
mefmes parallèles ayans mefmes bafes, confe-



quemjrient efgaux enfemBle, par la trentefîxi-
efme proportion du premier des elemens d'Ëu-
clides: diuifàntdonclahaulteuren deux parties 
efgalles en tirant la ligne du milieu...droitte &C 
parallèle a celles de la 1 oligueur ie feray 2o,pe titz 
quarreaux de mefme corne fi ie multiplioiria 
par 2. ou 2. par io: &pour ce que 2. mefure io. f. 
fois (Lie.mets 2. pour racine quarree des plus 
grans quarrez qui fe pourront faire dudièt pa­
ral lélogramme^ trouueront enicelluy f. quar­
rez efgaux, îuftement quarrez lefquelz con-
ioinfts l'vng après l'autre, ne changeront en rie 
la forme dudi£t parallélogramme. 

Mefure eilvne longitude ou longûeuriiniq, 
laquelle mefure la longu eur, largeur & profon-
dite de toutes ehofes mefurables. Les parties de 
laquelle font vn grain d'orge, qu'efl la mefure la 
plus petite de toutes lès- aultres vfitées. La fé­
conde efpece de mefureeft le doigt, contenant 
alitant en longueur comme font trois grains 
d'orge mis l'vng aipres l'autre. La troifiefme.eft 
la paulme, cdnten antla largeur de quatre doigt. 

La qua-



Laquatriefmeeftlepied,qui eft long de quatre 

Î>aulmes.LacïquieIme s'appelle coudée, qui.eft 
ongue d v n g piedôc demy. Lafixiefrne mefu-

re,eftlepas, qui eft commun ou Geometricque; 
le Commun pas félon aucuns contient deux 
pieds &C demy:&le pas Geometricque contient 
cinq piedz en longueur. La feptiefme & com­
mune aux Arpenteurs eft la perche, corde ou 
chaine laquelle contient dix piedz de longueur. 
Il y a encor d'autres efpeces de mefure,lefquel 
les toutesfois, ( comme ne faifànt rien à mon 
propos ) ie ne rapporteray icy, ains viendray 
aux propofitionscommefènfuit. 

CHAP. Il 

PROPOSITIONS. 
L 

LJeffus vne ligne droitte donne'e Çffinie faire vn 
Triangle equilateral. 

EU la premiere propofitiô du premier 
liure des elemens d'Euclide. Soit don­
née la ligne finie A. B. fur laquelle oru 
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demande eftre defcript vng triangle equilateral 
A. B. C. Il faut mettre vng pied du compas fur 
À.&louuririufques âB. puis deferire Je cercle 
C B. D. la circonférence duquel touch era l'ex-
tremitê de la ligne donnée en B. & gardant la 
melme ouuerture du cópas deferire liir B. vng 
autre cercle femblable au premier lequel il 
couppera en C. puis de À, mener vne ligne 
d ro iâe vers C. au poinót que les deux cercles 
s'entrecouppent,aulii deB. en mener vne autre 
droifte B. G. vers le melme poinót,&: le triangle 
equilateral A. B. C. fera parfaiót corne fenfui t,ôc 
ceparlatroilîelmedemade, if.20.oC24. definiti-» 
ons,& premiere fentence du premier des ele­
mens fufdiéts. 

http://if.20.oC24


Pour monftrer que le triangle À. B C. eft 
equilateral,ilfautconfîderer les deux cercles C 
B. D. & C. A.D. efgaux entre eux, ayant pour 
leurs centres A. & B. Si de A. font menées les 
deux lignes droittes A. B. & A. C.vers la circon­
férence elles deburont eftre eigalies entre foy, 
parlafufdiéte quinziefme definition,par laquel­
le les lignes droittes menées du centre à la cir­
conférence font efgaîles l'vne à l'autre, A. B. 
donc&A.Gfbntefealles:ScIe cercle C. A. D. 
(efgaiàC.D. B.)àfoncentre B. duquel elt me­
née vers la circonférence la ligne droiâre B. C. 
dont fenfuit que B. C. eft efgalle à A. B. & cofè-
quemmentà A. C. par la didle première com­
mune fentence,&puifque A. B. C. font trois li­
gnes efgaîles entre foy&font vne figure trian­
gulaire, elle eft equilaterale parla 23. définition 
dudit premier des elemens d'Euclide. 

Par la cognoiffance de cette propofition O Ï L . 
peu t apprendre le moyen de deicrire vnRhom-
beparfaiârielon la trente deuxiefme définition 
deldi£tzelemens,car en menant vne ligne droi-
éte des A. vers D. & vne femblable des B. fera 
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formé vng Rhombe À. B. C. D. equilateral. 
En lecond lieu, on pourra mener vne ligne 

perpendiculaire lur vne aultre infinie, dés quel 
poin£fc qu'on voudra prendre hors d'icelle par 
la 12. propofitiondefdiârz elemens, car fupposê 
que laligne A. B. foït infiniment produire de 
part & d'autre, & que foit donné le poinét C. 
hors de la dite ligne ayant mis le pied du com­
pas fur A,le faudra ouurir iufques à C. & defcrire 
le cercle C. B. D. qui coupperalaligne A. B. in-
finimentprodui&e en B. &C dupoinâ: B. defcri­
re vng aultre cercle C.A. D.ie dis que des (ame­
nant vne ligne droiéteverslepoincït fur lequel 
s entrecouppentles deux cercles en D. elle fera 
perpendiculaire à A. B. 

Tiercementfera antendûe la 9. propofition 
defcliétz elemens, car cette mefme ligne C. D. 
diuifera le t r iangle^. B. C & l'angle C. en deux 
parties efgalles, comme on peut congnoiflre 
par la mefme figure précédente. 

Dauantage, foit donnée la ligne A. B. qu'efl 
la bafe du mefme triangle equilateral A. B. C. 
laquelle on demande eftre diuisèe en deux par-



ries efgalles, ie dis que menant vne ligne dés C. 
vers D. elle coupperalaligne A. B. parle milieu, 
qu'eftcequeveutla 10. propofîtion du premier 
des elemens d'Euclides. Cette propofîtion eft 
bien notable & fèrt de beaucoup pour enten­
dre plufîeurs principes de Géométrie. 

PROPOSITION 

2. 

Dejfus vne ligne droitte donnée defer ire vng Tri­
angle Ifofceles. 

T)Arlesraifons fufHi£tes fe deferira le triangle 
-* Ifofceles,lequel par la vingtquatriefme defî-
nitiô du premier des elemens d'Euclideà deux 
coftez efgaux feulemêt. Exemple foit dôné la li­
gne A. B. fur laquelle on demande eftre deferit 
le triangle Ifofceles A.'B. Cayantmisle compas 
fur ^.ouiJ.fautl 'ouurirplusoumoingtjue^.S. 
( a la differéce de la precedéte ^pofîtion feauoir 
autan t que A. C o u B, C. &C de s A.men er vng are 
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vers C. item vn fembîable des B. qui couppera 
le premier en C. & du poind: C. fur lequel ilz 
s'entercouppent ayant mené les deux lignes 
droiétes C. A. &C C. B. fur la ligne donnée fera 
forméle triangle Ifofceles A. B. C. comme fen~ 
fuit. 

Puilque par la fuf-alleguée vingtquatriefme 
définition, font requis deux collez efgaux en> 
vng triangle Ifofceles, îlefl certain que A. B. C. 



eft triangle Ifofceles, dautànt que (comme dicffc 
eft ) A; C. & B. C. font efgaux entre fby, comme 
tirez directement d'vng mefme centre à la cir­
conférence, par la quinziefme définition d e t 
di6tz elemens. 

PROPOSITION 

3-

T^effm vne ligne droitte donne'e deferire vng tri­
angle re clangi t-j. 

T E triangle re&angle, par la vingtfixiefine 
•^def ini t ion eft entre les figures trilateres cel­
le la qui contient vng angle droiâ:, fe pourra 
aufli appeller Ifofceles rectangle, Scalene, par 
les, vingtquatte, & vingtcinquiefme definiti­
ons, &íeferajpar la raifon de la trentevniefme 
propofitioru du troifiefme liure des elemens 
d'Euclides. Exemple,foient données les lignes 
A.B. fur lefquelles on demadeeftre fai¿t vng tri­
angle reélangle A. B.C.faut prendre vng poin i t 
hors d'icelle comme D. (qui foit toutesfbis au 
droit de la ligne donnée A.B.) & après auoir fi-



chéle pied du compas fur D. rQUuririufques à A 
& cirer lare 2>. A. CE. qui touchera les deux ex-
tremitez de la ligne A. B. ou la couppera en B. 
paSat par l'extrémité A. ce fai£t, il faut mener la 
ligne droitte, B. D . C. laquelle doit palier par le 
poin£t prinsD.(qu'eltlecentrede2?. A.C.E.) 
iufques à la circonférence C que fera le p o i n é t 

duquel eftant menée vne ligne droicSte vers A. 
elle fera perpendiculaire à A. B.&C confequem-
mentferavnangledroictfur^.par la dixiefme 
définition, ÔCpar les vnziefme & douzielme 
propofitions du premier defdiéts elemens, dot 
fera par la diète 26. définition A. B» C. vn trian­
gle reétangle, comme fenfuit. 



Pour c e que l a c ô g n o i f ï a n c e des angles droi&z 
fertàmô p r o p o s , il f a u t r e m a r q u e r e n c e t t e p r o ­

p o f î t i o n le m o y é d ' e x a m i n e r v n t r i a n g l e & C f c a ­

u o i r s'il eft r e £ t a n g l e , q u e f e r a c o m m e fen f î i i t . 

Prenons v n g d e s t r i a n g l e s p r e c e d e n s A.B.c. ou 
q u e l q u e a u l t r e q u ' o n v o u d r a , il f a u t p r e n d r e l é 

p l u s g r a d c o f t ê c o m m e B . c . & l e d i u i f è r e n deux 
p a r t i e e f g a î l e s c o m m e B.D. &C D . c . & a y a n t mis 

l e p i e d d u c ô p a s f u r D . l o u u r i r i u f q u ç s a B . o u C . 

& d e c e t t e o u u e r t u r e d e f c r i r e v n a r c d u c é t r e 

D. i e d i s q u e 11 c e f t a r c v i e n t à t o u c h e r A. fur l'ex > 

t r e m i t é d e l a l i g n e A . B . q u e l e t r i a n g l e A.B.C. eft 

r e £ t a n g l e , & c o n f e q u e m m e n t l a l i g n é e . A . p e r ­

p e n d i c u l a i r e à A.B. Ô C p o u r t a n t f e r a l a h a u l t e u r 

d u t r i a n g l e A . B . ç . c o i i g n u e p a r l a q u a t r i e f m e 

d e f î n i t i o r u d u f î x i e f m e h u r e d e s e l e m e n s d 'Eu-

c l i d e s : En m u l t i p l i a n t d o n c l a l o n g u e u r p a r 

l a h a u l t e u r , f e r a fai6b v n g p a r a l l é l o g r a m m e 

r e i t a n g l e , d o u b l e a u t r i a n g l e donné p a r l a 

q u a r a n t e v n i e f m e proportion., d u p r e m i e r def-
d i é t z e l e m e n s , & la m o i â i e d u p r o d u i t 

d e la m u l t i p l i c a t i o n ^ d e B: A. p a r A - c . f e r a 

le c o n t e n u d u Triangle A. B. c . Exemple 
E 



foit le cofte A. B. de 8. perches, & A C. de 9. en_ 
multipliant 8. par 9- feront produises 72. per­
ches pour le parallélogramme, la moiétiedu­
quel feront ^.perches pour le contenu du trïan* 
gle A. B. C. 

TROPOSITION 

4-

Deffusvne ligne drohte donne'e deferire vn 
quarre. 

LA propofîtion précédente fert auffi pour 
faire vng quarrê parfaiét, lequel contient 

quattre lignes droicftesicelles tombantes l'vne 
fur l'autre, &C faifàntes les angles droiétz es 
poinéts ou elles fè ferment font perpendiculai­
res, feauoir chacune ligne aux deux qu elle tou­
c h e ^ parallèles aux opposées comme A.B.eft.. 
perpendiculaire à A. C. & à B. D. comme aulîî 
parallèle à fbn opposée C D . Pour faire donc le 
quarré A. B. C. I). fur la ligne donnée A. B. il 
faut mener la ligne A. c. egalle à A. B. &c à icelle 
perpendiculaire, félon le moyen qu'auons don-



ne en lapropofition précédente, puis tenant le 
piedducôpasfur B.l'ouurir iniques A. &C defcri-
revmg arc vers D . Aufli en gardât lamefrneou-
uertûre du côpas defcrire des c.vng autre arc qui 
couppe le premier en D . &C du poinét ou ilz s'en* 
trecoupperontfautmener les deux lignes c . D . 
&C B. D . alors le quarrè fera parfai6t par les quin-
ziefme & vingtneufiefme definitions, & par la 
4<5. propofition du premier des elemens d'Eu-
elides. 
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Par cette mefme raifon ie pourra faire vng 
parallélogramme recStangîe, car eftant donnée 
la ligne A.B. de telle longueur qu orL> voudra 
prendre le parallélogramme reétangle, faudra 
mener la perpendiculaire A . c . pour la largeur, 
puis les autres parallèles C D . &JB.D. on aura tel 
parallélogramme qu'on voudra. 

PROPOSITION 

T>oubler vng Quarré. 

POurce que les raifons du doublement du 
quarre peüuent feruir à la déclaration^ de 

Certaines preuues que mettrons cy après, n'eft 
à preient hors de mon_, propos de monilrer 
comment fefaiét vng quarré double à vng autre 
donné , que fera comme fenfuit; Il faut pre­
mièrement trouuerle diamètre du quarré don­
né, que fera en multipliant deux çoftez du quar­
ré, chacun par fby, & les produiétz eftans ad-
iouilezefemble, en faut extraire la racine quar-



ree, caricelle donnera la grandeur du diamètre 
du quarredonné, & fî fur ce diamètre on deferir 
vng quarré à la maniere fufdicte il fera double 
au dóné. Exéple, foit Je Quarré, A. C. D. ay­
ant de chacun cofté 3. perchesrpour trouuer le 
diamètre C. B. 1e multiplie A. B. que font 3. 
par fby & font produicStz p.item ie multiplie en-
cor A. C. que font auffi 3. & font p r o d u i 6 t z autre 
p. que i adioufte à p. & font faicflz 18. defquelz 
i'extrais la racine quarrée que font 4. &~don t 
ie conclud que le diamètre B.C. a 4. perches 
&Cj. Ores deferiuant vng quarré fur B. C. fea-
uoir B. C. E. F. ainfî qu'auons diet il fera 
double à A. B. C. D. carpar la 54. proporti­
on^du premier des elemens d'Euclides.. A. B. 
C. eft efgal à B. D. C. & F. A. C. efgal à A. 
B. C. dont par la troifiefme commune fen-
tence F. A. C. égal à, B. D. C &: pourtant le tri­
angle F. B. C. égal au quarré donné, eft il cer­
tain que F. C. B. eft la moictie du quarré B. 
C. EF. parladictetrentequatriefme propofîti-
on,donc le quarrè B. C E . F. eft double audonè 
A.B. C D . Le mefme fe peut dire de C E . H.G. & 
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p . B J . K . c o m m e o n p e u t v e o i r e p a r l a figure q u e 

f e n f u i t . 

Aucuns d e c e d o u b l e m e n t d u Q u a r r é p r e u -

u e n t ] l a d u p l i c a t i o n d u c e r c l e c o m m e i e n f u i t , 

e f t a n t d ô n è l e c e r c l e D. B. î l z l e d i u i f è n t e n q u a t -

t r e s q u a d r a n s o u p a r t i e s e ( g a l e s , m e n a t d e u x d i a -

mettes q u i s ' e n t r e c o u p p e n t &C f o n t d e s a n g l e s 

d r o i £ t z f u r A . c e f a i £ t , d e i c r i u e n t v n q u a r r é , A. B. 



C D . de la qyatnefme partie du cercle donné, 
puis après auoir mené le diamètre du quarré, 
fcauoir A. c . ilz mettent le pied ducopas fur A? 
& l'omirent iufques à C. & de telle ouuerture, 
defçriuentvng autre cercle à Tentour du don­
né, qui luy eft double comme fenfuit. 

PROPOSITION S. 
T>iuipr vng triangle en deux parties egalles. 

pAr la duplication du quarré cy deuantdemô-



ftree on peut colliger la diuilion dicelluy en 
deux parties efgalles, dont-ne fera mal apropos 
de r'apporter icyla diuifion destriâgles auffien 
deux femblables parties, ce que fe pourra faire 
parlaconuerfedelà trentehuiétiefme propoiL 
tion de premier des elemens d'Euclides, com­
me fenluit. 

Soit donné le triangle Scalene À. B. C. par la 
if. definition, lequel on délire diuifer en deux 
parties efgalles comme font A. B. D. & A. C. D. 
il faut premièrement diuifer vng des coftez d'i-
celluy,cômeB. C. en deux parties efgalles B.D. 
& D. C. puis du milieu D. mener vne ligne droi­
t e vers Tangle opposé A, elle diuifèra le trian­
gle A. B. C. en deux aultres triangles qui con­
tiendront autant d'aire l'vng comme l'autre. Le 
mefmes'enfuiuraflondiuiloit elgallement en_, 
deuxlecoftè A. B. en menât vne ligne droicfte 
de C. vers le milieu de A. B. Comme aulïi lî 
ondiuifôitde mefme le coftè A. C. 

Mais 



Mais qui defireroit toucher comme au doigt 
la vérité de cette propofition, il faudroit rédui­
re ces] deux triangles en parallélogramme, me­
nant des A. vne parallele à D . B. puis vne aultre 
parallele à A. D. Item des A. vne parallele à C. 
D. &C encor vne aultre parallele à A. D, &oru 
trouueroit deux parallélogrammes efgaux en^ 
tre foy par la trentefixiefme propofitiom, du 
premier des elemens d'Euclides, qui dit que 
les parallélogrammes eftans en baies efgalles 
& entre melmes paralleles, font efgaux entre 
eux j Ores la ligne A. B. diuiferoit le premier 
comme aufïi la ligne A. C. le fécond en deux 
parties efgalles, par la trente quatriefme pro-
pofitiora, defdiârz elemens, dont fenfuiuray 
que les parallélogrammes eftans efgaux entre 
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foy, les moieties de l'vng & l'autre feront aufïi 
efgalles, par la premiere commune fentence, &C 
confequemment le triangle A. B. D. eftantla 
moiétie du premier parallélogramme, fera ef-
galle à A. C. D. qu'eft la moi£tie du fécond. Le 
triangle donc A. B. C. eftdiuisê en deux parties 
efgalles, queft ce qu'on demande. Quelques 
Géomètres diuifent le trianglelfofceles en deux 
parties efgalles, l'vne.defquelles eft vng trian­
gle , & l'autre çft vn trapeze Ifofceles comme 
fenfuit. Eftant dôné le triangle Ifofceles A. B. C. 
ils defcriuét vng Quarré A. B. F. G. fur vng des 
coftez efgaux du triangle, &C mènent les deux 
diamètres du Quarré, puis ayant fiché le pied du 
compas fur la cyme du triangle A, Pouurent iuf-
ques au milieu du Quarré au poincStou s'entre-
couppent les deux diamètres, &C de telle ouuer-
ture du centre A. tirent vng arcD. E. qui coup­
pent le triangle donné en D . &C E. defquelz 
poinétzD. &CE. ilztirent la ligne D. E. laquelle 
diuife le triangle donné en deux parties efgalles 
fcauoir le triangle A. D. E. & le trapeze Ifofceles 
B . G D. E. comme en cette figure. 



La preuue de celle façon de diuiier le trian­
gle Ifoíceles, iè fera par la reduction descarries 
d'icelluy en parallélogrammes, que ie deicriray 
cy après, car eilantreduicStes les deux parties en 
parallélogrammes on les trouuera eigaux entre 
iby. 

Ier'apporterayencorvnepropolîtion de Ia-
cobPeletierdemonílréeparle R.P. Clauiusfur 
la trentehuiótieíme propoíition dupremierdes 
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elemens d'Euclides. Lapropofîtioneftcomme 
fenfuit. 

Q^Cener vne ligne droitte des vng poinB donné 
en vn coftéd'vng triangley laquelle diuife le tri­
angle donné en d.eux parties efgalles. 

LA congnoiffance de cette propofîtion peut 
feruir au Géomètre: car foit donne vng Jar­

din triangulaire A . CB. C ayant la porte en F. &C 
appartenant à deux hommes, chacun defquelz 
veut entrer en fa portion parla mefme porte F. 
fans toutesfois pàffer par celle de fbn voifinôc 
comparfbnnier, il fera necefïaire de le diuifer 
en deux parties efgalles d'es la diète porte F, tel-
lemenrqu'elle foit commune à Tvng&l'autre, 
comme fenfuit, il faut premièrement trouuer 
le milieu du cofté B, C. en le diuifant en deux 
parties efgalles ainfy qu'auons dit, par la dixief 
me propofîtion du premier des elemens d'Eu­
clides, & par la trentiefmé propofîtion du troi-
fîefme liure defclicftz elemens, le milieu donc 
foit D. puis faut des F. mener vne ligne droiète 
vers Tagle oppose A.coe E A. &C des D. mener la 



Laraifbn de celle diuifion du triangle fë peut 

ligne droiéteD.E. parallèle à F. A. par la vingt-
huiéhefme proportion., du premier defdi6tz 
elemens, ce fai6t du poin6t D. auquel elle tou­
chera le coilè A. C. faut encor mener vne aultre 
ligne droiâré E: F. &C icelle diuifera le triangle 
donné en deux parties efgalles, fcauoir en vn_. 
trapezoide A. B. F. E. & en vn triangle E. C. F. 
ayans autant de contenu en aire Pvng comme 
l'autre & demeurera la porte F. Commune en­
tre eux, comme en cette figure. 



tirer de ce qu'auons cy deuant di£t, ou en me­
nant vne ligne des D. vers A. ou en reduifànt les 
deux parties de Taire du triangle en parallélo­
gramme ainfy que dirons cy après. 

CHAP. III. 

D E L A R E D V C T I O N D E S FIGV-
RES EN A V L T R E S EN G A R D A N T 

la mefme quantité fùperficielle, 

PROPOSITION 

L 

'Réduire vngtrianglcj equilateral en Paral­
lélogramme rectangles. 

À façon de redire les figures en aultres 
{éprenddes 4 4 . & 4 f . propofîtions du 
^premier des elemens d'Euclides, ÔC fe 

peut encor tirer des raifbns des 18. &C vingt-
cmquiefme propofîtions du fïxiefme liure def-
didtz elemens. Ce moyen me feruira de preu-



ueauec le compas, dés mefiires que ie defcriray 
cy après pour toutes les figures que i'ay proposé 
mefurer. 

Pour donc réduire vng triangle equilateral 
en parallélogramme rectangle, faut trouuer le 
milieu de la bafe d'iceîluy, (amfy qu'en ay don­
né le moyen) duquel faut mener vne perpendi­
culaire vers la cyme, &d'vne des extremitez du 
triangle donné mener vne aultre ligne parallè­
le à icelle, lefquelles eftant clofes au deffus par 
vne aultre parallèle à la bafe fera formé le paral­
lélogramme rectangle, égal au triangle donné. 
Exemple. Soit donné le triangle A. B. C. qu'on 
defire réduire en parallélogramme rectangle 5ôC 
contenant autant d'aire que le diet triangle, ay­
ant trouuè le milieu delàbafe B. C. queft en E. 
faut d'iceîluy mener la perpendiculaire E. A. 
puis la ligne C. D. parallèle &C elgalle à E. A. &L la 
fermer de AD. elgalle & parallèle à E. C. lofs 
fera faict le parallelograme A. E. D. C. égal au 
triangle A.Ji. Cparlatrentehuictiefmepropo-
fitiofa du premier des elemens d'Euclides, par 
laquelle les triangles eftans fur bafes, efgalles Se 



entre mefmes parallèles, font entre fby efgaux, 
les triangles AD. C &C A. E. C font furbafes 
efgalles, C2xA. D . eft efgalle à E. C. comme D. 
C à E . A. &cA. C. commune aux deux triangles 
&C font entre mefme parallèles dont par la fiifdi-
6te37. 38.39. & quarantiefme propofîtions font 
efgaux entre foy, p u i s C D . eftat efgalle à. A. 
CE. fera (par lapremiere commune fentence 
defdiètz elemés) egalle à A.B.E. & par la vingt-
vniefme propofîtion du fîxiefme liure, donc le 
parallélogramme re&angle s^f/ir D. C égal au 
triangle equi la tera l^ . 2 . 

life peut encor réduire en parallélogramme 
re ftangle par vne aultre maniere, telle que fen-

fuitj 



fuit; il faut diuifer les deux collez À. B. & À. C. 
en deux parties efgalles, comme en F. & H . & 
par le milieu diceux mener laligne D. F. G. H. 
E. parallèle & efgalleàB.C. qu'il faut fermer par 
les lignes B. D. & C. E. auffi parallèles entre foy, 
Bc fera f a i l l e parallélogramme D: B. E. G. efgal 
au triangle equilateral Â. B. C. & qui en vou-
droit faire la preuue au compas, faudrait mener 
la perpendiculaire G. À. diuifant A. F. H. eru 
deux triangles A. E G. Se A. G. H. efgaux aux 
deux triangles D. F-. B. ôcH. E. C. par la quatrief 
me &C huiâtiefme propofitions du premier Hure 
des elemens d'Euciides. 

„GL. 



PROPOSITION 
2. 

*Re<lwre vn triangle Jfofceleï enParalíelo* 
gramme re£tanglt~>. 

LE triangle lío íceles ie réduira en parallélo­
gramme rectangle par mefmè voye que le 

triangle equilateral ainly qu'auons diét, ten_ 
menant la perpendiculaire A.I.ÔÇ vne aultre des 
l'extrémité C. parallèle à ïcelle,ôc de la mefme 
longueur, ou bien: en diuifant les deux coftez 
elgaux, en parties eigalles comme diót eft, ce 
que peut auiïî auoir lieu es triangles d aultres 
formes, comme appert par les figures que fen^ 
fùyuent. 
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PROPOSTON 

3-

Réduire vng Parallélogramme ou Quarré 

en Triangle. 

ON peut auflî par le contraire des propofiti-
ons fuf-alléguées réduire viu Quarré ou 

Î>arallelogramme en triangle; coé foitle parai-
elograme A. B . C D . qu'on demande eflrere-

duiéten triangle ayant prins le milieu d'vng des 
coflez comme A. B. en F. faut mener d vng des 
angles d'icelluy prins fur le collé opposé, com­
me D.laligne droiéleD. F.E. iufques au droiéfc 
de C. A. qu'il faut auffi produire iufques à E. fur 
lequel fera formé le triangle C. D. E. elgal au pa­
rallélogramme donné A. B. C D. car le triangle 
ARE. adiouflé fur la moi£tie du parallélogram­
me dôné eft efgal àB. D. F. Le mefme fe pour­
ra pra t iquer fur le Quarré. 



PROPOSITION 

4-

P^eduireevngParaUelogramme en Quarré 

LEs Parallélogrammes fe peuuent quarref 
par nombres ou par le compas. Quand le 

contenu d'iceux eft vng nombre quarré, ils 
fe reduifent facilement en., quarrez, par Tex-
tra£Hon_. de la racine quarrée de leur conte­
nu. Exemple foit donné le parallélogramme 
A. B. C. D. ayant deux perches de haulteur, 



&: hm'cffcde longueur, fbn contenu ou aire fera 
de perches,ainfy que iediray cy apres.fi donc 
on me demande de le réduire en vn quarré par­
f a i t qui contienne autant d'aire, il faut pren­
dre la racine quarrée de 16. que font 4. &C fera, la 
longueur d'vng des collez du quarré demandé, 
fur laquelle longueur faut deferire vng quarré 
D. E. F. G. par la quarantefixiefme propofîtion 
du premier des elemens d'Euclides, ôcil fèraefc 
gai auparallelogrammme donné, corne fenfuit» 
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Mais quand le contenu ou quantité d'vng 
parallélogramme n'efl point nombre quarré 
comme eftle contenu de A. B. C. D. il fe peut 
toutesfois mettre en_, quarré parfaict comme 
fenfuit; Il faut trouuer vne ligne moyenne pro-
portionelle à celles de la longueur & largeur 
pari$.propofîtiondu fixiefmeliuredes elemens 
d'Euclides, que fera en ioingnant la ligne de la 
longueur à celle de la largeur comme B.D. au­
près de A. B. &fera faiéte la ligne A. I. F. B. E. 
composée de la longueur & largeur du parallé­
logramme donné A. B ,C JD. &C du milieu de ce­
tte ligne, fcauoir en F. menant lare A. H. G. E. 
faudra fur l'extrémité du parallélogramme me­
ner la perpendiculaire R G. ( par la vnziefme 
propofitiondu premierdefHiétzelemens) iuf-
quesà la circonférence de l'autre, &icelle fera 
la moyenne proportionelle entre celles de la 
longueur & largeur, fur laquelle ayant defeript 
vng Quarré parfaieft comme B. I. G. H. il fera 
efgal au parallélogramme donné, ce que ne fè 
pouuoit faire par l'extraction delà racine quar-
rêede 6o. qu eft. de 7.&enuiro ^. perches & par 



celle pratique de réduire le parallélogramme 
en Quarré font entendues les 8. & 13. propofîti­
ons du fixiefme liure des elemens d'Euclides. 

La raifon de ce,efttre£-euidentepar lacon-
uerfe delà 17. proport ion dudit fixiefme liure, 



qui dit, que fi trois lignes d ro i t e s fbntpropor-
tionelles, le reârangle contenu des extrêmes 
eftefgalau quarré de la moyenne ; nous auons 
di&parlesfufdiétei}. SC8.prqpofitiôs queB. G 
eftoit la moyenne proportionelle fur laquelle 
eft fai&le Quarré B. G.H. I.dontfenfuitqu il eft 
eJgalaA.B. C D . queft ce qu'on demande. 

PROPOSITION 

S-

Pkeduire <vnQuarré en Parallélogramme. 

T L eft aufîï quelquesfois neceftaire au Geo-
Anietre de reduitre vng Quarré en parallélo­
gramme, ou de faire vng parallélogramme plus 
eftroicften gardant la mefme quantité, &C pour 
cette caufe a befoing d'entendre le contraire 
de la propofîtion précédente, que feruira de 
preuue oculaire de ce qu'eft di£t ель icelle; 
Ce que fè pourra pra t iquer aulTi par nombre 
ou par compas à la manière que fenfuit. Soit 
donne le Quarré A. В. C. D. ayant trente-
(Ixperches de toutequarrure, lequel orbdefire 
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élire reduict en vng parallélogramme haut ou 
large de 4, pieds, il faut dimfer ]6. par 4.6c on au^ 
rap. au quotient pour la longueur duparallelo-* 
gramme demandé, comme au contraire fi on 
propofe la longueur de 9. on trouuera la largeur 
en diuifanqd.par 9. car le quotient donnera 4. 
pour la largeur, de mefme fi on vouloit que lé 
parallélogramme ne contienne que trois per­
ches de largeur en diuifant ^6. par 5. feroient 12. 
pour le quotient& longueur du parallélogram­
me demande, ce que peut auoir lieu tant es 
nombres quarrez que non quarrez, car fi on-, 
donn oit vng quarré, duquel le contenu foit de 
60. perches, pour le reduie eru vng parallélo­
gramme à 6. piedz de largeur faudrait diuifer 
60. par 6. &C feroient produiét 10. pour la lon­
gueur, &C fi on vouloit qu'il foit long de 12. per­
ches faudroitdiuiièr tfo.par 12. le quetient don-
neroit f. pour la haulteur: & ainfy des aultres. 



Qui ne voudra fe feruir du nombre , pour­
ra par laraifon delà ir. propofition du fécond 
liure des elemens d'Euclides réduire le quarré 
en parallélogramme commelenfuit. Soit don­
né le Quarré A. B. C D . qu'on veut réduire eiu 
parallélogramme de lalargeur C E . II fautpro-
<luirelecofté A C. de lalargeur qu'on délire au 
parallélogramme comme îufques à E. duquel 
faut mener la ligne diametrale E.D. I. paaßt fur 
l'angle D. du quarré donné, & la produire iuf-
ques à tant qu elle vienne autant hault que le 
niueaude A. B. comme en I. duquel poinét faut 
mener la perpendiculaire G. H. I Ht produire le 
coftédu Quarré C D. iufques à H. item mener 
la ligne E. F. G. parallele à C D.H. puis produi­
re l'autre cofté du Quarré B. iufques à F. alors 
fera formé le parallélogramme D. H. F. G. efgal 
au Quarré donné A. B. C. D. 



Cette p ra t ique fe peut au fli faire par la redu-
£tion du Quarré en triangle, puis en parallélo­
gramme, par les raifons des propofitions fuf-al-
léguée; Confequemment fe peut vng parallé­
logramme longuet réduire en vne aultre plus 
long de mefine forte que le Quarré comme ap* 
pert par la figure que fenfuit. 

PROPOSITION 

S-

Peduire <vn Rhomhe en Quarréen 
Parallélogrammes» 

POurbien réduire le Rhombe en parallélo­
gramme &L en Quarrè.il faut mener les deux 



diamètres comme font A. B. & C D . & f i pre­
mièrement on le veut réduire en parallelogrâ-
me, faut mener la ligne F. A. G. de la diftance A. 
E. & parallèle au diamètre C. D. puis fermer ces 
deux lignes auec deux aultres comme F. C. & 
G. D. aulïi parallèles à À. E. & alors fera parfaiét 
le parallélogramme F. C. G. D. efgal au Rhom-
be A. B. C. D. par les 34. 37. & trentehuiéti-
efme propofitions dupremierdeselemésd'Eu 
elides, carle triangle A. F. C. eftant efgal à C. B. 
E. comme aufli A. G. D. à E. D. B. il eft tout cer­
tain que le parallélogramme E C. G. D. qui 
comprend ces triangles auec A. E. C. & A. E. D. 
eft efgal à tout leRhombe A. B. C. D. qu eft ce 
qu'on demande. 

Par cefte mefme raifon fe peut auffi rédu­
ire e r L , parallélogramme en_, menant les pa­
rallèles à l'entour de la moiétie d'icelluy com­
me oru peut veoire par la féconde figure cy 
deffouz rapportée: Eftant donc reduiét E I L 
parallélogramme fe réduira facilement CIL 
Quarré , ou par rextra£hoii^ de la racine 
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quarrêe du contenu dicelluy, ou bien auecle 
compas à la manière fufdiète. 

On fcaura donc le contenu du Rhombe e-
ftantreduiôtenparallelogrâme fi on multiplie 
la longueur par la largeur, comme foit le parai-



lelogramme de la première figure de 17. & ~. de 
perches de longueur ÔC4. de largeur en multi­
pliant 17 f par 4. feront produises 70. perches 
&Y.pourfbn contenu. 

Ilfepeutauffimefurerfans eftre reduiâ ,par 
laraifbn delaquarantevniefme propofition du 
premier des elemens d'Euclides, en multipli-
antlequel on voudra des diamètres, par la moi­
t i é de l'autre, car leproduiâ dônera toufiours 
l'aire d'icelluy, comme foit vng des diamètres 
de la féconde figure à 10. perches & l'autre à 24. 
fautmultip!ier24, par f. qu'eftla moi&ie de 10. 
ou 10. par 12. qu'ell la moiélie de 24. & feront 
produiétz 120. pour la quantité des perches 
quarres comprinfes en l'aire de ladiéte figure. 
Aultrement d'autant qu'elle eft diuisée en quat-
tre triangles A C E . B.C.E. A. D E . & B. D. 
E. Multipliant À. E. par E. C ceft à dire f. par 
12. ferontproduid:z<5o. efgauxau contenu de A. 
B. Cqu'eftlamoiélie du Rhombe,il faut donc 
doubler ce produit : , fcauoir 60. & feront auflî 
uo.pour l'aire ou contenu du tout. 

Oultreplus,quivoudroit fcauoir lalongueur 



d'vng des collez du Rhombe, comme A. D. ou 
B. D.faudroit prendre la moictie des diamètres, 
fcauoir f. & i2, &c iceux nombres quarrer; La 
moiétie de A. B. que font f. fera 2f. &C celle de C. 
D. que font 12. fera 144. après auoir adiouiTé 2f. 
à 144. feront p r o d u i t 169. delquelz la racine eft 
la quantité des collez qu'on demande qu'eil iu-
ftement 13. par la 47. proport ion du premier des 
elemens d'Euclides. 

PROPOSITION 

T^eduirevn Rhomboïde en Parallélogramme. 

T ) A1: lare d u 6h o n du Rhomboïde en paralle-
logramme reètangle, fera facilement con-

gnûe £1 quantité ou aire, car ayant trouué fà 
haulteur,&icelle multiplié par fa longueur, le 
produift donnera la quantité d'icelluy, telle 
haulteurdonc (e trouueraparladouziefmepro-
pofition du premier des elemens d'Euclides, 
en menât vne perpendiculaire deslacymevers 
la baie, car elle monftrera ladiète haulteur par 

la qua-



Car foit que la perpendiculaire A. F. oile 
dû Rhemboïde le triangle ou contenu de A. 
C F . àTvne des extrémité, l'autreperpêdiculaire 
B. E. en r adiouile aultant en l'autre extrémité 

I 

la quaariefme définition du fixiefme liure def 
dicftz elemens, quidicl:, la haulteur de quelque 
figure que ce foit, eftla perpendiculaire me­
née de la cyme vers la bafe. Exemple. Soit 
donné le Rhomboïde A. B. C. D. il faut du 
fommet dicelluy fcauoir des A. & B. mener 
les deux perpendiculaires Se paTaîleler entre 
foy A. F. &C B. E. puis produire lecofté C D. 
iuiques à E. ainfy fera formé le parallélogram­
me reétangle À. F. B. E. efgal au Rhomboï­
de dpnné, comme on peut iuger par la figure 
que fenfuit. 



d'icelluy, car les deux triangles A. C. F. & B. D. 
E. font efgaux entre foy, par les raifbns des tren-
tefèpt&trentehuiétiefine propofîtions du pre­
mier des elemens d'Euclides. Mais qui vou* 
droit mefurer le mefme Rhomboïde; fans le re-» 
duireenparallelogrâme re&angle, ayant trou* 
uê la perpendiculaire A. F. ou B.E. faudroit mul­
tiplier la quantité dicelle parla longueur d'vng 
des coftezdu Rhomboïde, & le produit mon* 
ftrera la quantité du tout, comme fî A. F. eft lon­
gue de 6. perches, le cofté À. B. ou C. D- de if. 
çn- multipliant if. par 6. feront produises 90 . 
perches quarrées pour le contenu du Rhom­
boïde A.B. C D . 

CHAP. IIIL 

Du Moyens pour mefurer les figures 
proposées. 

Àr la façon de réduire les figures eru 
aultres^e mefurent facilement les figu­
res trilatcres, quadrilatères autres re-



âilignes quelconques, car eftant réduiâés cn> 
parallélogrammes re^angles, ou quarrez r en 
multipliant la longueur par la largeur, au haul­
teur, le produi£t dételle multiplication donne 
toufiours le contenu de la figure proposée^ auiît 
celle façon de les réduire monftre a l'œil, cela 
que ne peut monftrer l'opération faiéte par les 
raifons & paflions desnombres,come onpour. 
racolliger des moyens de mefurer fans telle ré­
C L U S I O N , defeript en ce chapitre. 

PROPOSITION 

I 

Trouuerla perpendiculaire tombante de langles 
furie cofle'oppose'd'<vn triangle les trois coftez, 

d'icelluy eftanf donnez^. 

ON peuttrouuer l e contenu ou aire de tou­
tes figures triangulaires re&ilignes la haut 

leur d'icellés eftant donnée, auec la quantité des 
trois coftez,i appelle lahaulteur de toutes figu­
res la perpendiculaire menêede la çymeàla ba-
fc par la i définition du fixiefîne des e l e m e n s 

l a 



d'Euclides, car^n fcaulripUant k longueur par 
la haulteur ou largeur, fera faiétvng parallélo­
gramme reétangle pu, vng quarré, la moiétie 
duquel fera je contenu ou aire d'vng triangle 
de quelle efpeee qu'on voudra, par la quarante-
vniefine propofîtion du i. defdiârz elemens.Ex­
emple, eftant donné vng triangle de la haulteur 
de 12. perches, &C en ayant. 10.à labafe,en_, me­
nant 10. par 12. feront produi£tz .120. pour le 
contenu dVng parallelogrammnie reétarigle 
duquel la moiéifie, fcauoii: 60. fera l'aire du tri­
angle donné. 

Puis donc que la perpendiculaire tombant 
de l'angle opposé fur la bafe, nous monftre la. 
haulteur du triangle, laquelle eftant congnue, 
nous colligeons l'aire de tous triangles ainfy 
qu'auonsditjie diray icy comment on trouue-
ra cefte perpendiculaire vparles raifons des qua-
rantefeptiefme du premier & tJfeiziefme pro­
port ions du fécond des elemens d'Euclides, 
ainfy que fenfuit. 

Eftant donnez des triangles equilateraux ou 



lib íceles, deiguelz on demande laperpendiciH 
îaire tombante de Tangle opposé fur la baie, il 
faut multipi 1er vn des collez elgauxpac íoy mei-
me , & prendre la moíílie de la quantité de la 
baie, &auííi la multiplier par ioy me.fine, & ce 
qui eru lera produièt, il le faut íoubílraire du 
produiétde la multiplication du coité premier 
multiplié, puis extraire la racine quarrée de ce 
querellera, Scelle donnera la quantité de la per­
pendiculaire demandée. 

Exemple foit le triangle A.B. C. lío íceles 
ayant 15. perches d'vng des coilez efgaux, & 10. 
fur la baie, il faut multiplier 15. par foy, & vien­
dront a la multiplication 169. item prendre la 
m o ¿¿lie de 10. que font f. leiquelz faut m ü t i -
plier par foy o¿ Jeront prodiuclz zf. qu'il faut 
íoubílraire de 169. relieront 144. deíoueíz la ra­
cine quarrée fcauoir 12. eft laquantué de la per­
pendiculaire demandée, 



Quant aux aultres triangles, quelques v n s 
trouuent la perpendiculaire d'iccux parle moy­
en de deux nombres vng maieurôc l'autre mi­
neur, en multipliant la quantité du plus grand 
coftéparfby,ÔC auifi de la plus petite enco^par 
foy, & foubftrayent le plus petit produiét du 
plus grand, &C du refidu, prennent la moiétie 



qu'ilz huilent par le cofté moyen & retiennent 
le quotient à part,& alors cherchent leurs nom­
bres maieur& mineur,e^p*renaritîa moi&ie du 
cofté moyen, ilz adioufttot k icelle le quotient 
retenu, & ont le nombre raaiçurj Et pour trou-
lier le nombre mineur,ilzleuentle mefme quo­
tient retenu delamoiétiedijcofté moyen, & le 
refte eft le nombre mineur qu ilz cherchent; 
Puismultiplientlenombre maieur par foy, &C 
fbubftraientle produiét du quarré du plus grâU 
cofté du triante donné5 Encor multiplient le 
mineur par foy, 8c le produiét foubftrayent de 
la multiplication du moindre cofté par foy m e t 
me, & laracine quarrée du refte donne laquàn-
titédela perpendiculaire demandée. 

Exempte. Sait donné letrigngle A. B.C. du­
quel le cofté A.B. foit de ̂ .perches, A. C. de 26 
& B. C de 28. Il faut multiplier A. B. par foy & 
ferontprodui&e 90a item A. C. de 26. & feront 
676. qu'il faut fbubftraire de 9 0 0 . relieront ¿24^ 
defquelzfautprendrele^. fcauoir 112. puis diui-» 
fer ii2. par B. C. 2&. qu éftle coftè moyen, ôde 
quotientdône^u'i l faut marquer à part. Ores 



poAir t c ò . u B È t j e p r e m i e r n o m b r e f c a u Q & l e m a -

imr>,fauopTeadrc^lamoiétie d u ç o f t è moyens 
q u e i o n t 2§.-&jfemjaiaiqueIz f a m e d i o u f t e r i ' 

l e q u o t i e n t 4. m i s à f№t<& feront18. pour le 
^XQnaJby^mai^yr , ; ;Efc|>Qufcauon*le n o m b r e m r * 
R e ^ ^ i f t o ç o ^ ^ ^ 4r d e iLpj&t 

.VvAfeaflttitjQÙ f a u t n l u l -

X à u f ô p l i a / i ^ 18. p a r 

tS.fe fe&lj p k p â r t i â z ^ ^ q u J i l f a u t f o u b f c a i r e d e 

5?o->;:reft^rpnt p6. 3efquelz e x t r a y a n t l a r a c i n e 

q u a r r è e ^ e r o ò n o r e r a 24. pour l a pe i^en 'd icu^ 

l a i ç e q w ' M d e m a n d e . 

Q u b i e n p r e n a h t l e n o m b r e m i n e u r q u £ i o n t 
10. le Faut m u l t i p l i e r p a r f q y & f e r o n t p r o d i u i d t z 

d ' a u t a n t q u q j \ p r e n d l e m o i n d r e n o i A -

b r e , ì l fateifauffi prendre l a j p ô i n d r e f a c e du t c n 

a n g l e r f p n r i è > C o m m e A , G. q.u'eft d e 26. & l a faut 
q u â i i r ' q r / c e f t à d i r e m u l t i p l i e r p a r . f c y j & v i e n ­

d r o n t k r f t i i l n p l i c a t i ô óytfxfcfqud'zfautfoub* 

l l r a i r e i o o . q u i p r o u i e n n e n i d e J a m u r t i p l i c a t i o h 

d é n o m b r e m i n e u r p a r f o y , & r e f i e n t 576. d u -

q u j d , n o b r e faut e x t r a i r e h r a ç i n ^ q i u r r è e , & x > n 

t r o u u e r a 



trouuera 24. pour la perpendiculaire qu'orL» 

cherche. Cette perpendiculaire eftans trou-
uée il la faut multiplier par la bafe comme 24. 
par 28. &Cferont produi6tz 672. perches quarrêes 
qu'eft le double de Taire d u triangle donné par 
la 41. propofîtion du premier des elemens d'Eu­
clides, e r u diuifànt donc 672. par 2. le quotient 
donnera %6. perches pour tout le contenu du-
D I £ T triangle. 



Cette; p ra t ique de trouuer la perpendicu­
laire eft aucunement difficile & n'appert par 1̂  
venté d'icelle à chacun, pourquoy i'en r'appor-
teray vneplusèuidente,la venté de laquelle ne 
fe peut nier,e(l:ant_touteoculaire,&(eruira pour 
trouuer ladiéle perpendiculaire de tous trian­
gles en gênerai, foiticelle dedans ou dehors des 
collez d-'iceux, elle fe-faict auec le compas com­
me (enfuit. 

Eilant donné vng triangle quel il fbit, on> 
peut trouuer la perpendiculaire d'icelluy, des 
tçl angle qu'on voudra choifir, eru défendant 
des l'angle choify, vng arc qui couppe en deux 
poindtz la bafe vers laquelle fe doit mener la 
perpendiculaire, car diuifant la partie dudiéie 
arc touchée par la di£be bafe, en deux parties e£ 
galles par la 10. propofition du premier des ele-
mens d'Euclides, &C menant de l'angle opposé 
yne ligne droiéte vers le milieu de l'arc par la ir. 
proportions defdiftz elemens, elle tombera 
perpendiculairement fur la bafe. 

Mais Ci le coftè opposé n'eftoit afiè long pour 
toucherou coupper l'arc en deux poin£fcs, il fè 



produire à volonté iufques à ce qu îT le puiiTe 
coupper, foit hors ou dedans le triangle, car en 
diuifant la portion de lare couppè, en deuxpar-
ties efgalles, ô£ menant laligne d r o i t e de$ l'an-
gle opposé vers le milieu dudit l'arc,elle tom­
bera toufîours perpendiculairement fur l e d i t 
coftè opposé, ou hors du triangle, fur la partie 
du coftè p r o d u i t , ainfy qu'on pourra iuger de 
la figure que fenfuit, par lesdi t e s 10. n.v& i2.pro-
pofîtions du premier defdi tz elemens. Exem­
ple. Soit donné le triangle A. B. C. pour auoir 
de l'angle A. laperpendiculaire d'icelluy,il faut 
tirer de À. l'arc B. D. que touche la bafe C. B. en 
deuxpoi t s , fcauoir en B. èc D. & trouuerle mi­
lieu de laportion dudit arc B.D. qu'eft en F. ie 
dis que menant la ligne d r o i t e ArE. vers F. elle 
fera perpendiculaire à C.B. parles fafdi&es pro­
pofîtions, tellement que multipliant G. B. par 
A.E. l a m o i t i e du p r o d u i t de la multiplicati­
on donnera l'aire du triangle demande. Le mef­
me fe pourra prat iquer , fi on vouloit auoir vne 
aultre perpendiculaire des l'angle B. ou C. e iu 
produifanties coftez ainfyquauons d i t . 
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PROPOSITION 
2. 

Trouuer les parties de la k'Jè d'entre la perpen­
diculaire& les cojlez, du triangle 

donné. 

CEfte pra£Hcque eft prinfè de la treiziefme 
proposition du fécond des elemens d'Eu* 



clides, qui dit que aux rriagles oxigones, le quar­
ré du collé qui foullient l'angle poinétu, eftptus 
petit que les Quarrez qui fe font des collez qui 
contiennent l'angle poin6lu,'derla quantité du 
reétangle contenu deux fois de l'vng des collez 
qui font à l'en tour de l'angle poin6tu,auquel tô-
be la perpendiculaire, &C de la ligne prife dedans 
entre la perpendiculaire &C l'angle poinélu. Il 
faut doc multiplier la bafe par foy & le produicl: 
fera fon quarré^ en fécond lieu trouuerle quar­
ré de l'vng des collez & l'adioufler à celluy du 
premier &C du produiét de telle additiô en foub-
ftraire le quarré de l'autre coflè; En troifiefme 
lieu, fi on demande k plus grande partie de la 
bafe, il faut prendre lamoiétie de ce qui relie de 
la fb ubflraétion faiéle,cefl à dire la moiétie de la 
différence de l'vng des collez quarrez à l'autre, 
cette moiétie diuifer par la bafe, le quotient dô-
nera la plus grade partie qu'on demade. Exéple. 
Soitdônéletriagle oxigone A.B.C.lequelaitau 
collé AB.tf-^au coflé A.G. 7 ^ & à la bafèiuftemët 
7. parties femblables, il faut adiouiler le quar­
ré de la baie & celluy du plus grand collé en* 
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femble, celià dire-, il faut multiplier 7. par foy 8C 
feront produiélz 49. item 7 ~ & viendront en la 
multiplication f6~ qu'il faut adiouiler à 4p. &, 
feront i o f £ Ce faiól il faut encor multiplier 6~ 

par foy & prouiendroht 42^ qu'il fautfbubilrai-
re de lof^&C relieront iuftement 63. defquelz tfj. 
faut prendre lamoi£lieque font ^ Ï . ~ &L faut di­
uifer ces 31 -par la bafe que font 6. & le quotient 
donnera la plus grande portion de la baie qu'eft 
eflre vng des collez du triangle & la perpendi­
culaire, fcauoir C. D. de 44. & par ainly D. B. fe­
ra congnûe car foubilrayant 4 ^ de 7. qu'eft la 
quantité de la baie, refleront24;pour la portion 
D. B. comme fenfuit. 



Mais qui defireroit auoirlaplus petite partie 
de la bafe diuisée par la perpendiculaire, ayant 
multiplié la bafè par foy, & encor le plus petit 
collez l'en faudroit adiouiler enfemble &C du 
produid: en foubftraire le quarré du plus grand 
cofîè &C le relie diuifer par le do uble de la bafe &C 
le quotient donneroit la portion^ demandée. 
Exemple, prenons le triangle precedent A. B. 
C. duquel auonstrouué la partie de la bafe C. D. 
de 4~ & fuppolons qu'elle foit incongnûe: le 
quarrédelabafè(ainfyqu'auonsdiél) eft-49. àC 
leqiiarréde A. B. 42^que font eftans adiouftez 
enfemble91 ~ Soubftrayonsdepi^de A Ç. que 
/ontf6;- relieront iuftementjf. après doublons 
labafé que font?. ô£ feront 14. parlefquelz diui-
fons^f lequotjentmonl1rera2-pour la plus pe­
tite partie D. B. & aufli des aultres; 

Par ces rail ons elî tout euident que file trian­
gle duquel on demande lefHi&es parties de la 
bafe, elî triangle equilateral ou Ifbfceles, qu'el­
les feront eigalles entre foy, caria perpendicu­
laire tomberaiullement furie milieu de la bafè. 

Prenons pour exemple le triangle Ifbfceles 



A. B. C. delà précédente propofition ayant 10. 
pour la bafe &C à chacun des coftez efgaux 13. le 
quarré de la bafe font 100. & celluy d'vng des co­
ftez 169. lefquelz adiouftez à 100. font 2<5p. &C ay­
ant foubftr ai £t le quarré de l'autre coftê, fcauoir 
169. refterontioo. lamoi£tiedefquelz font fo. o-
res partiffant fo. par 10. qu eft la bafe, le quotient 
donnera f.queftiuftement lamoiâried'icelle. 

Le mefme fe peut pra t iquer en vng triangle 
re£tangle,fi on vouloit des l'angle droiét mener 
vne perpendiculaire vers le plus grand coftè &C 
fcauoir fur quel endroiét elle tomberoit fur ice-
luyjCequen'éftpasneceifaire pour le mefurer, 
d'autant qu'on peut trouuer fon contenu lans la 
di£te perpendiculaire ainfy que i'ay cy deuant 
monftré. 

De cette pra£ticque fènfuit encor qu'on peut 
mener de quel angle qu'on veut prédre aux tri­
angles oxigones, la diâre perpendiculaire ôcfca-
uoirfur quel poindt elle tombera fur le coftè 
opposé. 

Ayant donc trouué le poinârfur lequel tom­
bera la perpendiculaire à la bafe, ie trouueray la 

quart-



quantité de la diète perpendiculaire, par laqua-
rantefeptiefmeproprofïtiô du premier des ele­
mens d'Euclides, comme fi eftans donnez les 
deux collez d'vn triangle re6langle,m'eftoit de­
mandé le troifîefme car l'vng des collez du tri­
angle donné, auec la partie de la bafe congnûe 
font les deux collez d'vng triangle rectangle, 
parlaio.definition,vnziefme cômunefentence 
&C 13. propofîtion du premier defdiârz elemens, 
car ellediuifè le triangle donné en deux parties, 
ou deux triangles. Multipliant donc le coftè du 
quarré donné par foy, &C la partie de la bafe, &C 
extrayant la racine quarrée de la différence des 
deuxprodui£tz elle monftrera la quantité de la 
perpendiculaie demandée. Exemple. Prenons 
le triangle A. B. C. ayant (ainfy qu'auons di6l) 
le coftè A.B. ^ A . G . 778c la bafe C.B. 7. nous 
auonstrouuè que la partie de la bafe C D . auoit 
4 j & le coflè A. C. 74. duquel le quarré eft de 
&celluydeC.D.2o4 La différence de f6~ à 204. 
font^d&laracinede^.fontd.Ie dis que la quan­
tité de A. D. qu'eft la perpendiculaire, contient 



6, parties telles que A. C. ou B. C qu'eftce qu'on 
demande. 

Puisqu'eftant trouuées les parties de la bafe 
d'entre la perpendiculaire & les coftez des tr i­
angles, nous mefurons facilement l'aire & con­
tenu d'iceux, pour plus grande & claire intelli­
gence de cette praéticque, ie r'apporteray-.en* 
cor vng triangle amblygone, les coftez duquel 
eftans congnus comme A. B. de 7. perches, A. 
C. de 17. & B. G de 21. on congnoiftra les parti­
es de la bafe dmisêes par la perpendiculaire A. 
D. Pour trouuer la petite pièce, il faut prendre 
les quarrez dè A. B. &C B. C. que font 4 p. &l- 44t. 
Ôcles adioufter enfemble ferontproduiétz 49a 
defquelzil faut foubftraire le quarré de l'autre 
cefté que font 28p. &C relieront 201. & de ces 201. 
faut prendre la moiétie, fcauoir 100^ qu'il faut 
diuiferpar2i.qu'eft la bafe B. C. &C le quotient 
donnera 4.- . pour la plus petite partie B. D. &C 
pour auoir la plus grande faut foubftraire^. de 
toute la bafe qu'eft de 21. refteront 16~. pour l'au-
treplus grande pièce D. G&ainfy des aultres. 



On peut colliger decequedeflusquepour 
auoir lefdiétes portions de la bafe, il faut tou­
jour s adioufler le quarrè dicelle, auec celuy 
d'vngdesaultres coftez5& la portion., que fera 
congnuefèradelfoubz lecofté duquel on aura 
prinslequarré. Item que prenant les deuxquar-
rez, fcauoir de la bafe & du collé prins, & les ay­
ant adiouftez enfemble, puis, en foubftraidt le 
quarré du troifiefme,fi on prend la moiétie du 
relie, il le faut diuifer par la bafe, mais fi on pre^ 
noittoutlediélrelleille faudroit diuifer par le 
double de la bafe, pour auoir au quotient la por­
tion demandée. Exemple. Nous auons di<9b 
quelapartie B.D. de labaiè çlloit de ^ & î a * 
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uons trouué en multipliant 7. parloy, fonteftez 
faiéts 4 9 . & 21. ont produiétz 4 4 1 . le(quelzad-
i o i i f t e z a 4 9 . ontfai61z4po. defc^uelz auôs fbub-
ftraidiz 289. queft le quarré de l'autre coftê, &c 
font reftez 201. iedis que fi on ne veut prendre 
lamoiétie de 201. pour auoir ce qu'on demande, 
il les faut diuifer par le double de la bafè que 
font 4 2 . (car elle contient 21.) & viendront au 
quotient 4)^ . Demefme que fi prenant la moi-
0:1e de 201. que font 1007 on les diuifoit par 21. 
qu eft la bafe, car le quotient dôneroit aufîî 4 ^ . 

PROPOSITION 

S-

nffyCefurertous Triangles rettilignes en pre­
nant les coftez^. 

LEs Triangles re&ilignes femefurentencor 
par vng autre moyen que les precedens, fca­

uoir en prenant les quantitez de tous les coftez 
comme fenfuit. Il faut prendre tous les coftez, 
&lesadioufterenfèmble &C lafommeouquan-



titê p rodu i re diuifer en deux parties, & de la 
moiétie en iouhftraire tous les trois collez fépa-
rement & noter les differences qu'il faut multi­
plier icauoir la premiere par la feconde, & le 
p r o d u i t par la troifiefme, & du p r o d u i t en 
faut extraire la racine quarrée, & elle donnera 
le contenu du triangle demandé. Exemple. 
Soit donné le triangle À. B. C. ayant le collé A.. 
B. de ìj. B. C. de 10. & encorA. C. Deij.iLfaut 
adioufler ces trois fommes enfemble, & elles 
feront^, defquelz faut prendre ia moiâiie que 
font 18 .& prendre les differences que font de 15. 
15. & 10. à 18. fcauoirf. f. & 8. & multiplier la pre­
miere par la feconde,.fcauoirj\ paraferont pro-
duiétz 2f. qui faut de rechef multiplier par 8. 
qu'efl l'autre difference & viendront de la mul­
tiplication 200. qu'il faut multiplier par la moi-
élie des trois collez que font 18. & feront pro-
dui 6lz3<5oo. defquelz fautextraire laracine quar­
rée, feauoir 6 0 . &C fera le contenu du triangle 
demandé. 
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Qui en voudroic faire la preuue la lapourroic 
faire ou par la redu£tion_. en parallélogramme 
ou quarré cy deuant defcripte, ou en cherchant 
la perpendiculaire du triangle donne comme 
en la propofition précédente, car il trouueroit 
12. pour ladifte perpendiculaire laquelle eftant 
multipliée par la moi£tie de la baie que font f. 



monítreroit auffi 6o. pour l'aire du triangle 
donné. 

Cette pra&icque fè peut demonitrer parles 
raifonsdes4i.propofition, du premier des ele-
mens d'Euclides, i<5. Se 17, duiîxiefme liure def-
di&zelemens. 

PROPOSITION 

4~ 

Q^CeJurer leí figures quadrilatères> 
reiïilignes* 

APrès les figures trilateres ou triangulaires 
reótilignes fenfuiuent les quadrilatères ou 

quadrangulaires comprîtes foubs les Quarrez* 
Parallelogrammes,Rhombes,Trapezes ou tab­
lettes &C Trapezoides; Les Quarrez fe mefurent 
en multipliant vng des coftez par l'autre amiy 
quauons cy deuant diót, comme vn Quarré qui 
a de chacun coftè 6. perches il en a 26. de toute 
quarrure, mais qui Icauroit fon aire ou conte­
nu , trouuetoit combien auroit chacun coftè, 
extrayant la racine d'icelluy contenu, comme 



eftantlafu;perficiedu quarré de ¿6. perches, les 
coftez en auront chacun 6. de longueur, qu eft 
laracine quarrée de ¿6. 

De mefme aura on l'aire d'vngParallelogra-
me, en_> multipliant fa haulteur par fa largeur, 
commeS'il contient en haulteur d.perches &en 
longueur if. le tout fera de po. perches de toute 
quarrure^ car 6. fois if. fon t90 . Mais qui dema-
deroitle diamètre d'vn Quarré, ou parallélo­
gramme reitangle, faudroit prendre vng des 
plus grande coftez & vng des plus petitz, &les 
multiplier par fbymefhies, &les produiétz ad-
ioufter enfemble, puis de ce qui viendroit de 
l'addition faiéte, en extraire laracine quarrée,& 
elle monftreroitlediét diamètre, par la quaran-
tefeptiefme propofition du premier des elëmés 
d'Euclides. Exemple. Soit donné le parallélo­
gramme reétangle A. B.C.D. duquel on deman­
de le diamètre B. C. Il faut multiplier vng des 
plus grande coftez comme A. B. de if.parfoy, 
èc feront produiârz 22f. puis multipliar encor 
par foy vn des petitz coftez comme A. C. de 6. 
Scferontproduiftz 36. qu'il faut adioufter à 22f. 



& feront 2tfi. la racine duquel nombre font 16. &£ 
enuiron 3 | pour le diamètre B. C. quon-demade. 

Le mefme fe peut prafticquer pour trouue? 
les diamètres de tous Quarrez par les mefmes 
raifons que deflus. 

Les moyens de mefiirer les Rhombes &Rhô-
boïdes feprendront des cinquiefme&fixiefrne 
p'ropofitions du chapitre précèdent. 

PROPOSITION 

S-

C^Ce/urer les Trapenes ai ans deux coflez* 
paralleles, 

M 



LEs Trapezes font figures quadrangulaires 
reétilignes lefquelles ne gardent aucune e-

galitê en leurs angles Se s'appellent par aucuns 
Trapezes Ifofceles ou trapezes Schalenes. Les 
trapezes Ifofceles-font celles qui ont les coftez 
parallèles, bornez de lignes efgales, comme A. 
B . C . D . fcâuoir A. B . Se C . D . parallèles Se les ex­
trémité z G. A. Se D- B . efgalles. Les Scalenes 
fontdifterens en ce que lefdiétes lignes des ex-
tremitezquiles bornent font inefgalles, com­
me font I. H . Se L. K. de la figure I L . H J . Pour 
lefquelles mefurer indifféremment,* faut adiou-
fter les coftez parallèles enfémble,Se prendre la 
moiétie du produiét de telle addition,Se le mul­
tiplier par la haulteur ou large ur du trapeze Se le 
produiâr'donnerale contenu d'icelluy. 

Mais pour auoir la haulteurdes trapezes Ifof­
celes, il faut regarder qu'elle différence y a entre 
les deux parallèles, Se ayant trouuê cette diffé­
rence, il lafautdiuifér en deux parties, Se quar-
re r lvnede ces parties, ceft à dire, ayant prins la 
moiftiede cette différence il la faut mult ipl ier 

par foy, Se ce qui en fera produiét, foubftraire 



du quarré d'vng des coflez elgaux, &C le relie fe­
ra lahaulteur qu'on demande. Exemple. Soit 
donné le Trapèze Ifofceles À. B. C. D. ayant les 
collez parallèles A.B. def. & C D . de p. &cha-
cun des collez elgaux de 4 ^ faut foubflraire f. de 
5>. relieront 4. pour la différence des colles pa­
rallèles, dontlamoiélie font 2. & le quarré de2. 
font 4. qu'il faut foubltraire du quarré des collez 
elgaux que font 20. relieront 16. defquelz la raci­
ne quarrée font 4. pour la haulteur ou perpendi­
culaire qu'on demande; Le mefme fe praftic-
quera pour le Trapèze Scalene eflant reduiét en 
trapèze Ifofceles, ce que fè fera facilement. 

Pour donc trouver le contenu des trapèzes 
tant Ifofceles que Scalenes nous praéticquerons 
ainfy. Soit donné le trapèzes Ifofceles A. B. G. 
D. fcauoir A. B. de f. perches, C. D. de p.&la 
haulteur ou largeur ainfy qu'auons dit & m o n -
flré de 4. perches; adiouilòns f.àp. ferontpro-
dui6lz 14. la moiétie defcjuelz fcauoir 7. multi­
plions par la haulteur que font 4. & viendront à 
la multiplication., 28. pour l'aire du trapezo'ïde 
donné; o» peut aulfi multiplier 14. par 4 . ev i en­
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dront f<5. defquelz faut prendre la moiétie que 
font aufTi 28. pour l'aire qu'on demande; ou en-
cor multiplier 14. par la moiétie de la haulteur 
que font 2. & feront auffiproduiélz 28. 

Et pour le Trapèze H. L K. L. foit la haul­
teur dïcelluy 3~ L L de p. Ôt H. K. de 4. adiou-
ftons^àp. &nous aurons i}. &C les multiplions 
par ]~ nous aurons 41. & \ dèfquelz la moiâie 

f o n t 2 0 . & | pour Taire du Trapèze Scalene I. K. 
H. L. & ainfy des aultres. 

Cettepra6Hcque eft prinfe des trentecinqui-
efme, trentefixiefme propofîtions, &: de la pre­
mière &feptiefme commune-fentence du pre­
mier liure des elemens d'Euclides; car la quan­
tité de f. ioinéte à celle de 9. ou 4. à p. &multi-
pliée parla haulteur d'vne chacune figure, il eft 
certain qu'il en fera produiét le double, h moi-
£fcie duquel fera ce q u ' o n t demande; pour plus 
ample demonftration,i'ay reduicSfc les figures en 
parallélogrammes redtangles, doubles aux figu-
redonnéesainfy qu'appert paricelles, carlapar-
tieB.E. de la bafe G. E. eft efgalle à CET. & D. F. 
du cofté C. F. efgalle à A. B. fi donc on ioingnoit 
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ïe triangle C A. G. àTextremité F.E. il feroit faift 
vng autre trapèze Ifofceles, que feroit B. A. F. D. 
efgal,àA. B. C.D. Le mefme fe peut dire du tra­
pèze Scalene H. K. I. L. en accommodant le tri­
angle! H O. verslebordN.M.ainfy qu'eft di£t 
du Trapèze Ifofceles. 



PROPOSITION 

oSfrCe/krer les Trapezoides. 

LEs fup^erficies &C autres'figures quadrangu-
laires reétilignes, n'ayant les coftez parallè­

les, s'appellent trapezoides,ÔC fe mefurent eftant 
reduiàs en^ mangles, car en menant vne ligne 
diagonale d'vng angle opposé vers l'autre, elle le 
diuifera en deux triangles*, lefquelz eftans mefu-
rez ainíy qu'auons cy deuant dióV, ou par les co­
ftez, ou par leur perpendiculaire, faut adioufter 
leurs quantitez enfèmble, &C le produiétfera le 
contenu du Trapezoide, par la dixneufieíme 
commune íéntencedupremierliure deselemës 
d'Euclides. Exemple. Soit donné leTrapezoï-
de À. B. C D. duquel oruveut fcauoir l'aire ou 
co ntenu; Il faut mener la diagonale C. A. laquel-
leduuferale trapezoide en deux triangles A. B. 
C. &C A. G. D. deiquelz ayant trouué les perpen-
diculaii es C. F. &. D. E. faut multiplier A. B. par 
C. F. fcauoir if. par 12. & ~ feront p rodu i t s ipi¿ 



lamoiótie d e í q u e l s í b n t 9 f . & f pour la quantité 
du triangle A. B. C. Puis multipliant encor C. 
A.ícauoiri(5.partfj queilla perpendiculaire D. 
E.ferontproduiéts 108. dont la moiârie font f 4 . 
qu'ilfautadioufter àp;¿ &prouiendront du tout 
1 4 9 , & 4 . pour le Trapezoide ^ -B. C D . qu'eft 
ce qu'on demande. 



PAr ce moyen de mefurer le trapezoide, nous 
mefurerons vng champs ayant quattre co­

ftez, tousineigauxcomme 8. p. 10.12. &trouue-
rons fon_, contenu l'ayant reduiót eru triangles 
ainfy qu'auons diót. Soit donc le champs I. K. 
L.M. fcauoir I. K. de 10. perches, K. M. de p. L. 
M. de 12. & L. I. de 8. Jl faut tirer la diagonale K. 
L. & feront faidz deux triangles K. L. M. &C I. K. 
L. leiqudz-eftans mefurez par les raifons cy de-
uantdi6les nous donneront Taire du champs 
qu on demande. Prenons que la diagonale IC 
L. que fera la bafe de deux triangles, loit de 14. 
perches & | &que Tvng des pendicules foit de 
6\&C l'autre de 7^ Multiplions premièrement 
I 4 ¿ q u e f t la bafe du triangle k. L.M. par fa per­
pendiculaire 7 ^ il eft certain que de telle multi­
plication-, feront produiétz 114. & ¿ que fera le 
double de Taire dudi¿l triangle: De mefme mul­
tiplions 6j qu'eft la perpendiculaire de l'autre 
triangle I. k L. par 1 4 ^ nous aurôs auffi pp,| que 
fera le double de ce mefme triangle I. k. L. &C 
puiique ces p rodu i t s font les doubles des trian­
gles comprins dans le trapezoide, auíquelz tri­

angles 



angles il éft eft efgàl, ainfy qu'auons di£t par la 
dixneufiéfme commune fentence du premier 
deselemens d'Euclides,adiouiTons à 1 1 4 & ~ . ces 
9 9 ; | nous truuerons 215. &C~ pour le double du-
diét Trapezoide, eru prenant donc la mo iâ i e 
de zr$\ que font 10&. &C ¡~ nous aurons le con­
tenu du Trapezoide A.B. C D . qu'eit ce qu'oru 
demande. 

Cecy effqrins de la quaranteynieime propo-
fîtiou du premier des çlemens d'Euclides, de la­
quelle ienfuit encor vne aultre façon de prendre 
le contenu d'vng tel trapdzoide.il faut mener les 
deux perpédîculaires des triangles faiits par la li­
gne diagonale, q, diuife le trapezoide en deux, & 
ces deuxperpédiculaires adioufter enséble,&du 
produi¿t de telle addition, prendre la moiéhe, 
qu il faut multiplier par la diagonale, & le^dui ¿I 
donne la quatitéde l'aire du Trapezoide. Exem­
ple. Soient les perpendiculaires des triangles 
faiâz par la diagonale K. L vng de / | & l'autre 
de 64 adiouftons. 7~ à 6~ feront produi&z 144, 
dont la moiâ i e font 7 4 Puis multiplions 7 ± 
par 1 4 4 & proniendront 106.% pour, la i te du 
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Trapezoîde, queft autant que 106. ôc^.quenous 
auons trouué par la voye précédente. 

le dis dauantage queltans donnez les collez 
d'vng champs quadrilatère , &C eltant congnu 
vngangle des collez d'icelluy, on peut trouuer 
ion aire ou contenu, le reduifant en figure pro-



portionelle ainfî que fendine Sok danne le co» 
fié d'vng champs à 10. perches, ou quelle autre 
niefure qu'on voudra, l'autre de 8. le troifiefmè 
dep.&lequatrielmede 12. Ilfautfairevneligne 
ou plufieurs, feauoir autant que font de colïez 
du champs donné,& toutes ces lignes diuiler eû 
parties efgalles, comme la premiere A.B. deio. 
reprefentantles 10. perches d'vng collé, C. D. de 
p. parties lemblables reprelentat auffi l'autre co­
llé de p. perches, E. F. en 8. &C G. H, en douze par­
ties auffi lemblables à celles des aultres^ repre-
fentantde mefmele plus grade collé du champs 
donné. Scachr^t qu'elz font les collez qui 
font l'angle,faut prendre les deux lignes propor-
tionelles ou diuisées en melmes parties qu'iceux 
&C par les 22. & 23. propofitions du premier des 
elemensd'EucIides,les îoindre aux deux extre-
mitezenfemble,faifant auflî vng angle elgal au 
congnu; Prenons pour exemple les deuxlignes 
A. B. & C. D. efgalles à I. k. &k .M. de la figure 
precedete, puis prenons auecle compas la ligne 
G. H.jpportionelle au plus grand collé du chaps 
donné, Scelgale à M. L. &C de M. fur laquele met-
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trons le campas defcriuans vn arc vers L. Se 
prenons la longueur deE. F. queftla quatrîefme 
ligne proportionelle au quatrieime coftè du 
champs donné, &leuans le compas autant ou-
uert coelà grandeur de H. G. mettons vngpied 
d'icelluyfurM.ôcdefcriuos vn aultre arc vers L. 
&dèspoinéts ou ces arcs s'entrecoupperot fca­
uoir en L. menons les deux lignes d ro i t e s M. L. 
& I. L. & ainfy fera parfaiâ le trapezoide I k. L, 
M. propôrtionel au champs donné (pourueu 
toutesfois que les coftez d'icelluy foient droi<5ts) 
&iemefurerons ainfyqu'auonsdiéfcôCmonftre 
en la figure precedente. 

PROPOSITION 

7-

Q^Cefùrer les figures Polygones recîilîgnes 
irreguliercs. 

DE cequ auôscydeuantdit ,onpeut colliger 
fept fortes de figures quadrilatères, fcauoir 

le quarré, ayant quattre coftezôCquattre angles 
elgaux, le parallélogramme ou bordlong a quat-



tre angles efgaux toutesfois plus long que large, 
leRhombe,le Rhcboïde,Trapeze lío íceles, tra­
pèze Scalene & trapèze irregulier tel que ibnt 
les deux figures precedëtés,pour leiquelles me-
furerauons dóneles regles fufdiótes.Eftant donc 
dônee quelque pièce de terre pourai-péter^fi elle 
eft triangulaire nous l'arpéterons & trouuerons 
ion contenu,lelon les regles de meiurer les M A ­
gies. Si elleeftquadrtlataire elle fera delvnedes 
eipeces des figures quadranguiaires cy deuant. 
monfirées, &t ayat admsé à laquelle des fcpt nous 
lapouuonsreuocquer,nouslamefureronsielon 
les regles de rpefurer les figures quadrilateres r& 
nous trouuerons facilement ià quantité. 

Mais quand la figure de quelque terre o u chaps 
proposé pour meiurer aura plus de quatre collez 
nous trouuerons deuxmoyenspourlameiurer. 
Le i. fera de la réduire en tnangl e le! on que n o us 
iugerons plus cômode, & mefuranticeuxfélon 
la doótrinepreícripte pour les mefurer,nous ad-
ioufteronsleurs quantitez^nscble &nousaurôs 
la demandée parla dixieime commune fentence 
deselemensd'Euclides. Exeple. Soit donné vng 
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champs à mefurer ayant cinq coftez, fa figure fe­
ra irregiiliere comme A. B. C. D. E. Jl faut la ré­
duire premièrement en trois triangles corçime 
A. B. C. A. C. D. & G D. E. fi elle contient 6. co­
ftez, la faut réduire en 4 . triangles ; fi elle contïét 
7: en. y» &c ainfy confecutiuement, defquelz tri­
angles puis après faut trouuer les perpendiculai­
res, &C les mefurer comme diét eft. Ayant donc 
diuisé le champs proposé ainfy que di6t eft, &C 
trouué leurs perpendiculaires, nous prendrons 
le premier triangle A. B. C. qui eft reétangle ain­
fy que fuppofbns,& multiplions la bafe A. B. 17. 
parB. G ii.&ferontproduidrs 187. dont la moi-' 
<5tie font pj4. pour l'aire dudiét triangle. Apres 
nous prendrons le fécond A. C. D. qui a 2 o . per­
ches a la bafe A. C. & en fa perpendiculaire pro-
uenânt de l'angle D. vers ladiéte bafe n^que^ 
multiplierons auflî p a r 2 o . & : feront produi£ts23f. 

dont la moidhe font 1 1 7 ^ 
Puis venans au troifiefme triangle C. D. E. la 

bafe duquel G, D. eft de i7.perches \&C la perpen­
diculaire defcendant de l'angle E. de 9. Nous 
multiplierons de mefme 177 par 9. & feront pro-



dui£ts if6. deiquellesauffi prendronsla moiétië 
que font 78.pèrches de toute quarrure pour Taire 
dudiéttriangle C. D. E. Cefaid:,prenons tontes 
les quantitez& contenuz des trois triangles, fca* 
îioirpourÀ.B.<7. $>j~pour A. CD. ii?~&C pour 
CD. E. 78. &adiouftons toutes ces fornmes.en­
semble, & nous aurons iuftement 28p. perches 
quarrêespour Taire dû champs A. B. C D. E* 



L'autre moyen de mefurer^es figuras Poly­
gones & irregulieres,eftde les entiironner&cir-
çuire dVngparalleîogramme reétagle ou quar-
$ê,ou biea d'vn trapèze ou trapezoïde & après a-
uoirpnns Je contenu delà figure de laquelle on 
l'aura circuit, il en Faut foubftraire toutes les piè­
ces &C efpaces qui feront entre la pièce & la figV 
re de laquelle on l'aura circuit, &Ie refle fera le 
contenu ou aire delapiece qu'on demande, pat 
la troifiefme commune fentence des elemens 
d'EuclideSjOe que fera mieux entendu par exem­
ple que par long difcours. Nous prendrons dôc 
vne terre telle que A. B. C. D. E. F. G. &l'enui-
ronnerons d'vngparalleîogramme reétagle ay­
ant i7. perches de longueur & 14 . de largeur/ Il 
eft certain que fi nous multiplions 17 .pa r14 .nous 

aurons le contenu du parallélogramme reétan^ 
gledez^S.ainfyqu'auonsmonflrépar cy deuant, 
dans lequel eftenclos le champs A. B. C.D.E. F. 
G. Si donc nous fbubitrayons-de 2$3L le contenu 
des triangles A. C. B. G. D. E. F. & C. D. il eittout 
eûident que ce querellera fera le contenu de A. 
B. C.D.E. F. G. adiouftons donc tous ces trian­

gles 

http://17.par14.nous


gles enfdmble feauoir À. C. de 12. B. C. de 14 .7 
C. D. de 2i. & D, E. F. de 23^ nous trouuerôns/o. 
&c | qu'il faut foubltraire "de 238. qu'eft l'aire du 
parallélogramme, ôc nous relieront 167. per­
ches &t~ pour le contenu du champs À. B. C. IX 
E . F. G . &. ainfyNdes aultres. 

о 



CHAP. V. 

Des figures circulaire ou curuilignes\ 

Près les figures reétilignes, fuyuent les 
circulaires ou curuilignes, defquelles 
ne doit eïlre ignorât le Géomètre pour 

biçnL,, &c deueiuent prendre le contenu des 
plans à toute occurrence; ayant doncfiiffifàm-
ment monftre les moyens de mefurer lefdiâres 
figures reâilignes,&redui6tlesraifons en pjra-
£fcicque,ier'apporterayauprefent certaines rè­
gles pour mefurer lefdi£tes curuilignes, Ôtmo-
fixer au plus près le contenu d'icelles que i'em-
prenteray des plus fameuxGeometres &C p r a t i ­
ciens que faire fè pourra fans y rien apporter de 
fuperflu. 

PROPOSITION 
I 

Trouuer le centre dvn cercle donne. 

CEft la première proposition du troifiefme 
liure des elemens d'Euclides, laquelle eft 



bêfoing explicquer pour mon propos, nejpou-
uant trouuer le contenu du cerclequeprèniie-
remétnefoit trouuéle diamètred'icelluy,qu'eft 
vne ligne droiéfce paffant par le centre laquelle 
finie &C terminée d'vne part &C d'autre à la cir­
conférence par la 17. définition du premier de£ 
di6tz elemens. 

Prenons donc le cercle G B.*D. duquel oru 
demande le centre A. Il faut prendre trois 
poin&s fur la circonférence comme B. C D . & 
prendre vng compas,& ayant fnMvn^ des pieds 
d'icelluyfurlepoin&B. 1 ouurirplus delà moi-
deladiftance B. C. & tirer vng arc, puis en gar­
dant la mefme ôuuerture ducomjpas,rnefier en-
cor vng^ultrearc des Ç. quiçaùppé le'premier 
erû deux poinéts, vers F. &C vers A. &C de ces 
poin6tz aufquelz ilz sjentrecouppent faut me­
ner la ligne droiéte F. A. iufques a ce qu'elle paf-
fe plus du milieu du cercle, & elle pafTera parle 
centre. 

Apres faut de mefme, du poin£t C.deferire 
vng aultre arc'vers D. qui couppera plus de la 
moidie delà diftace C. D. & retenant lamefme 
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ouu^çture du compas defcrire, ainfy qu anpara-
uantdupointD. vngaultre arcquicoupperale. 
premier en deux po ints vers Er&c A. puis me­
ner'des p o i n t z ou ilz s'entrecouppent vn e aul­
tre ligne droi te E. A. & elle couppera la pre­
mière e'ru A.' que fera le p o i n t du centre de­
mandé. 



Et par cémoyen peut on facilement enten­
dre les 2f.du troifiefme&f.propofitions du qua-
mefmeUure des elemens d'Euclide. 

Dauantage on peut decequeUelFusentedre 
la facon défaire paiTer la circonférence d'vng 
cercle par tous les trois po inâs qu'on voudra 
pourueu qu'ilz nefbient pas eru ligne droiéte. 
Autfi eftat donné quelq petitfragmét d'vne tour 
ou Colone ronde, on peut trouûer le côtenu de 
la totale en prenat le cetre par ces mefmes raisôs. 

PROPOSITION 

Trouuer le diamètre d! encercle la circonfé­
rence efiantdonnea* 

T L fautdiuiferla c i rconferêcepan^&lequo-
*tientferalà quantité du diamètre demadé. Ex­
emple. Soit donné la circonférence d'vng cer-
clede44. i l fautpremierement réduire 3.&^en 
fonropuôc feront produi&z" puis multiplier 
44. par7.&feront^dui£ts3o8.1elquelzeftantdK 
uifezpar 22. lé pfoduiâ: donnera 14. pour ledi6t 
diamètre. 
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Au contraire fi eftantcfonrïée la quantité du 
diamètre on demandoitlacirconference,il fau-
droit multiplier le diamètre par 3^ èc feroit pro­
d u i r e la circonférence demandée, comme fbit 
l e diamètre d e 14. par j.y feront p rodu i t s 44 . 
pour la circonférence. 

nO PO SITION 

5" 

a^VeJurer <vn cercle la circonférence {^dia­
mètre efiant donnez^. 

L'Aire & côtenu du cercle fè trouue par la cô-
gnoiisacede la circonférence & du diame-

tre,ou bien auecles règles dArithmeticques,ou 
auec le compas, à la manière que fenfuit. Soit 
donné vngcercle ayant 44 . perches de circon­
férence diamètre, il faut multiplier 14. 
par3^on aura la circonférence 4 4 &C prendre 
la m o i t i é de laligne diamétrale que font?. & la 
m o i t i é de 44. que font 22. &c ces deux nombres 
22. &C7. multiplier î v n g par l'autre feront pro­
d u i t s if 4. pourlaire du cercle domié^&qui le 



vbudroit réduire en quarré faudroit extraire la 
racine quarrêe deif4.queft de 12. ôCenuiron^ 
o u ^ &Jèra le cofté du quarré demandé, fur le- -
quel faudroit defcrire vngquarré par la 4.6. pro-
pofitiondu premier des elemensd'Euclides, 6c 
il feroitefgal au cercle donné. 

Mais qui voudront prendre auec le compas 
l'aire du mefme cercle qu'eft le fécond moyem. 
•pour le mefurer, il faudroit prendre la moiôtiè 
de la circonférence que font 22. 6c la moidtie du 
diamètre que font 7- 6com.auroit la haulteur &C 
longueur du parallelogramnie, efgal au cercle 
demandé, autrement, pour auoir la haulteur du 
parallélogramme faut diuifer tout l'aire du cer­
cle donné par la moi&ie de la circonférence 
corne if4.par 22.6cfont p rodu i t s 7.pourladi6te 
haulteur. Commeauffipourauoirlalongueiir 
dudiâ: parallélogramme faut diuifer l'air ou cô-
tenude toutle cercle par lamoidie du diamètre 
& le quotient donnera la longueur demandée: 
comme diuifant if 4. ( qu eft le contenu, du cer­
cle donné,) par 7. le quotient donnera 22. pour 
la longueur demadèe, lequel parallélogramme 



ie pourra facilement réduire erL, quarré parles 
4 f . & 47. propofîtions du premier liure des ele­
mens d'Euclides, & parles 16. &C 13. propofîtions 
dufixiefrne defdi6ts elemens, ainfy qu'au ons'cy 
deuantdicSfc 

le 



le r apporteray encor en ce lieu vneaultre 
moyen fubtile pour trouuer le contraire de cet­
te propofition, fçauoir eftant donné Taire &C çô-
tenu d 'vn cercle trouuer le d i a m è t r e d'icelîuy 
&C confequemment fon circuit ou circonferen-
ce,comme fi quelqu'vn me d i f b i t qu'il voudrott 
ballir vne tour elgalle à vne âultre, de laquelle it 
ignore & le circuit 8c le diamêtre, mair fcait bié 
qu'elle contient d aire 1^4. piedz de toute quar-
rure ainfy que la figure précédente: ii-.eft cer­
tain que fi ie puis trouuer le diamètre i'aûray in­
continent fa rondeur, parle moyen.» donné en 
la propofition précédente. 

Pour donc trouuerlerondd'vnefuperficie 
qui auroit i f 4. perche? de toute quarrure. Il faut 
chercher vng nombre duquel quand on en au­
ra foubftraid: les ^.le re(le foit de if4«car le qùar— 
ré de ce mefme nombre fera le diamètre du cer­
cle contenantles if4. perches d'aire. Ce n o m ­
bre fe trouuerapar vnefaulfe pofition,prenons 
donc à volonté vng nombre commeyo.ôu quel 
aultre que voudrons, & prenons les^. de 70. co­
rne fenfuit. -Multiplions70.par2.ferontprodu-
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' i â s2 io :quepamrônspa r i4 .&le ' quo t i en t ; don-
ïiera îf. pour les ~. de 70.' puis foubftrayons if, de 
70. refterontff. &: difons par la règle de trois, fi 
ff.me refirent de 70. combien^ me selleront de 
if4. Multiplions if4'/par7o. ô^leproduiârdiviir-
fons "par jf. hous aurons 19& qu'efl le nombre 
duquel eft'antfoubflrai£tes les ~. relieront iufte-
ment if4. Aufll la racine quarree de ce mefme 
nombre que font 14. eft le diamètre du cercle 
qu'oru demandé, àl 'èntour duqueHlefcriuarrt 
vng cercle iifera eigal à la quantité donnée 1/4. 
Parcefteraifbnauffi fepeut réduire vng quarf.é 
enrondfbn aire ou contenu eftant trouué. Et 
pour en_, faire la preuue examinons ce nombre 
196. àc voyons fi ceft le nombre demandé, fes 
trois quatorzïefmes,que nous trouuerons eru 
multipliant ce mèîme nombre 19^. par 3. feront 
produi t s /88 . que nous diuifèrons par 14. &le 
quotient dônera 42, pour les de 19^. puis fbub-
ftrayous42. de ces 195. nous relieront îuftement 
Xf4. eigal au nombre du c o n t e n u e l'aire dônê. 

Pour l'autre partie, tirons la ra\rine quarree 
dciptf.&nous trouuerons /^ .pour le diamètre 



demande lequel eftant congnu nous donnera la 
circonfefence comme nous aûons dj£t. 

L'aireou fuperficie du cercle nous eftant сб-
gnue par la voye précédente, nous pourrons 
auffi facilement venir à la vraye congnoiffance 
de chacune partie d'icellç fèlo Iadoélrine d'Ar* 
ehimedes> ce cfue peut ieruir a mon^ propos» 
d'autant que lès plans propofez pour mefurer 
font aucunesfois bornez de lignes circulaires 
en quelques end ro i t s , auquel cas on^peut les 
réduire егь quelle figure qu'on voudra choifir 
des précédentes, menant les lignes d ro i t e s de­
dans ou dehors iceu^,jfelorb4l,axpmmoditç d.t| 
lieuj en forte que lestfcoftez; clos de lignes circu-» 
laires facent des portions de cercles félon la grâ-
deurde leurs arcs telles que peuuent eftre D. E. 
F. &. A. I. B. de la figure xjue fenjyit$ Apres auoif 
trôtiuè l'aire on ftiperficiede lafigure re<ftilign e 
en laquelle огь aura reduift lç plan proposé, il 
faut chercher le centre de chacun arc à la façon 
cy deuant di£te ou aultrement (par les première 
ôtvingtcinquiefme р г о р о п Ч ю д 5 du troifiefmâ 
liure des elemens.d'Euclides) duquel il faut me-* 
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ner deux lignes d ro i t e s vers les extrémités de 
l'arc & parï 'vne d'icelles multiplier lamoiétie 
dudid:arc&c leprodui¿t donnera la quantité lu-
perfïcielle comprinfe être lefdi6tes deuxlignes 
droidres iflTuës du centre & toute la ligne circu-
ce qu'il faudra marquer à part, auffi leplan eftant 
reduid: ainfy qu'auonsdidye* 1 cefte mefme fu-
perficie fera formé vng triangle Iibfceles reÀi-
ligne, qu'il faudra mefurer par les moyens don­
nez es chapitres precedens, l'aire duquel eftant 
foubftrai&de ce qu'oaaura marqué à par.t,refte-
ra lafuperficie comprinfe entre l'areôcfachor-
de, laquelle eftantadiouftée au contenuidela fi­
gure reéWigne, on aura toute celle du planprp-í 
posé. Le mefme fepra£ticquera quand lçplaru 
proposéàmefiirerauraquelquecoftéfaiiàntarc 
au dedans, car icelluy eftant mefuré comme re-
(ftiligne, faudra ofter du p r o d u i t la iuperficie 
comprinfe entrel'arc &iàchordequifera au de­
dans, & le refte fera l'aire du plan proposé. 

E X E M P L E . Soitpropósévngchamps A. B.C. 
D. E. F. po ur arpen ter,ilfe pourra facilement re-
dnire eu trapezoide comm* A. C. D.F.& feront 



les extremitez auíquelles il f a i t arc taut de-> 
dans que dehors, cloíes de lignes d ro i t e s fer-
uantesdechordesà ic£ux,&le trapezoide eftat 
r é d u i t en deux triangle comme A: C F . de 40. 
perches, & G, D, F. de 2p. Contiendra en fuper-
ficie 60. perches,aufquelles faudra adi oufter l'ai­
re de D* E. F. qui eft dicelluy,&du p r o d u i t en 
fonbftraire À. I. B. qui % efté adiouftê pour le fup-
p lëmen tdud i t trapezoide. Multiplions donc 
lafemidiametraleF.G.tf.parF.E.que sot f.pour 
la m o i t i é de la circulaire D^E. F. feront pro­
d u i t s 30. pour tout faitede D. E. F. G. delaquel-
le quantité fbubftrayonsle triangle Ifofeeles D. 
F. G. qui contient 18. perchés quarrées, &: relie­
ront 12. pourF. H. D.E. lefquelles eftant adioii-
ftées au contenu du trapezoide A. B. C. D. F, 
qu a u o n s d i t enauoir 69. feront fai tes 81. per­
ches pout -tout A. B. G. D; ;E'; F* djfquel calant 

foubftráit A. I. B. que nous trouvions de 3. per­
ches & -par la voye precedente, relieront iu-
flement 77. perches T | pourrie champs^ropq^è 
qu'eft ce qu'on demande. 



Par ceftepra&icque nous trouuerons laiu-
perfide de toutes les portions de cercle qu'on 
nous voudra propofer en multipliant la moiéhe 
du diamètre par la moi&ie de l'arc que fera pro­
posé, Comme nous auonsdi&, que eftant F. G. 
multipliée par F. E. qu'eftlamoidhe del'arcD. 



E : F. onteftez p r o d u i t s 30, pour l'airedeD. E. F. 
Ci defquelz eftant foubftraiô le triangle Ifôfce-
les D. F. G. ont reftè 12. pour la portion D E . F. 
du cercle A . C. D.E.F, duquel aufli ayant trouuè 
l'aire par les raifons fufdiÂes, & e n foubftraiét 
12. reftera la fuperficie circulaire de A . C. D. F. 
Si doncla portion du cercle qui nous fera pro­
posée eftlamoi£tied'icelluy, multipliât lampi-
&ie,de fa ligne circulaire; par la moiâ i e de la<di-
ametrale le produi£t dônera Taire du demy cer­
c l e ^ fi elle excède comme la portion Aw C.D.F. 
NôusmùltipiierÔsF.G. parlamoiêtie de la c i r ­

conférence F. A . C. D. ô c au produi£t adioqfte-
ronsie triangle F, D. G. ÔCdu toutferafaiét la fu-
-perficiede A . C.D.E à laquelle adiouftanteneor 
12. pour D. E. F. nous.aurons l'aire du cercle A .B . 
.C.D.E.F. ôCainfydes aultres. 

PROPOSITION 

TyefirireevneOuale& mener d& parallele* 
alentour d'iceäcj* 



AVant que monftrer les moyens pour me­
furer TOuale, iemonftreray briefuementla 

façon de la former, &C accroiftre de parallèles 
menées àl'entour d'icelle, que fera comme fen­
fuit. Ilfautpremierement defcnre vng parfai t 
Rhombe À. B. C D . & produire les lignes d'i-
celluy que font les angles en B. & en D. de telle 
longueur qu'on voudra comme B. F. B. H. pro-
uenantde A . & C de mefme auffi D. E.&D. G. 
puis ayant m i s vn pied du compas fur A. l'onurir 
de telle grandeur qu'on voudra que foit Tonale 
qu'on veutfaire, & tirer vng arc terminé fur les 
deux lignes D. E. &C B. F. & en gardant la mefme 
ouuercure du compas mettre de rechef le m e t 
me pied fur C. & defcnre vng aultre arc termi­
né aufTi&finy fur les deux lignes B. H. &D.G. 
Apres, faut m e t t r e de rechef le pied du compas 
fur B. &l 'ouunr iufques à tant qu'il pmffetou-
cherlespoincts furleiquelztombent& fmifent 
les deux premiers a r c s furies lignes B, H. & B. R 
& f e r m e r c e s deux lignes d v n % aultre a r c : & e i L 

gardant la m e f m e ouuerture d'4 compas ficher 
1 ;pied d'icelluy furD.ÔCauffi defcnre vng aultre 

arc, 



arc,qui fermera le s deux premières fur les lignes 
D. G. & D. E. &C la premiere ouale fera formée, 

Et pour Taggrandir àvolontéÔC mener des 
parallèles à Tentour d'icelle, il conuient garder 
les mefmes codifions &C toufiours prendre pour 
les centres des arcs A. ouB ou G. ou D. comme 
lexprime la figure fuyuante. 



PROPOSITION 

S-

<*5%tefùrer <vne Oualcj. 

APrès la defcriptiork. de l'Ouale laquelle fè 
peut faire par diuersaultres moyens que ie 

laifferayrechercherauxplus curieux, fenfuitla 
règle qu'il faut obferuer pour trouuer fon aire 
ou contenu. Premièrement, il faut prendre fà 
longueur &fà largeur & les multiplier l'vne par 
l'autre &C du produicSt il en faut fbubflraire les ~, 
& le relie fera le contenu de l'Ouale. Exemple 
fbït la longueur de l'Ouale de 24. perches, & la 
largeur de 16^ Il faut multiplier i^ipzriô-ècfe­

ront produises 3p<5. perches, defquelzpour fca­
uoir à combien montent les- , il faut multiplier 
lefcliélz^pd par $.qu'efl le rompu de ^. & feront 
1188. qu'il faut diuifèr par 14. & viendrôt au quo­
tient 84.-pourlefdides ^. Puis fautfbubflraire 
ces 8 4 - de ^96. reflerontiuflement 311 y que fera 
le contenue aire de l'Ouale demandé. 



Pour ce que peu fouuent fe retrouuent des 
plans en rondeur, fi ce n'eftpour quelque bafti-
mét ou édifice ordonné, i'en laifïeray la recher­
che aux Archite£tes$ Si toutesfois le Géomètre 
vouloitmefurer quelque champs ou bois tirant 
en forme circulaire, il pourroit prendre le rond 
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d'icelluy ou le réduire ou enuironner de quel­
que figure reguliere laquelle eftant mefurée, en 
pourroit puis après foubftraire les parties noru 
coniprinfé en la pièce qu'il veut mefiirer, &le 
refte féroit le contenu demâdé ainfyqu au cha­
pitre précèdent notamment enlapropofitioru 
dernière. 

le r'apporteray en cor entre ces figures curui-
lignes, lafacon de mefurer les aultres approchâ­
tes du cercle comme font les Pentagones, He­
xagones, Heptagones, 0<5togenes& aultres fi­
gures regulieren, après auoir donné la façon de 
les former. 

PROPOSITION 

Deßrire 'vn Pentagone fur <vne ligne 
donne'e^. 

SOit donnée la ligne A.B. fur laquelle on veut 
former vn pentagone A. B. C. D. E. Il faut du 

centre A. defcrire le cercle C. F.B. qui touche 
l'autre extrémité de la ligne en B. & en gardât la 
mefmeouuertureclu côpas> defcrire vng aultre 



cercle du centre B. comme A.LD.ôC des p o i n t s 
ou s'entrecoupperont ces deux cercles fcauoir 
en F. &L mener laperpédiculaire F. G. H. I. la­
quelle couppera A. B. fur H. en deux parties ef-
galles. Puis faut diuiier F.H.en j. parties efgalles* 
&furlaquatnefmequ'eften G.faut deferire vng 
aultre cercle A. B. D. E. C. qui touche la ligne A. 
B. en íes deux extrëmitez, &C il couppera confe-
quemmetles 2. aultres cercles en 2.poin6tscoë 
en C.&C D. vers leiqueîz des A. & B. eliat menées 
lçs deuxlignes d ro i t es A.C.& B.C.feront fa i t s 
trois collez du pentagone C. A. A. B. B.D. Et 
pourauoirlesdeuxaultrescoiieZjil faut produ­
ire lalignel. H. G. F. iufques à la circonférence 
du troiiîefme cerdean E. que feralautre p o i n t 
vers lequel eilant menées les deux lignes droi­
t e s D.E. & C. E. fera formé le pentagone de­
mandé, equilateral & equiangle A. B. C. D. E. 
Celi facô de deferire le pentagone pourra fem-
blerà quelqu'vn prolixe & quelque peu diffici­
le, mais qu'il confidere qu'vng chacun fe plaift 
en fes propres inuentions. 

Et qui delîreroit deferire vngdecagone equi-
0 . 3 



angle & equilateral, il faudroit diuifer chacune 
portion du cercle A. B. D. E. C. en deux parties 
e/galles&fur chacun poinét des diuifions me­
ner les lignes droi£tes Tvne vers Taultre, ainfy fe 
formeroit ledecagone equiangle. 

Mais qui defireroit defcrire vng Hexagone 



ne faudroit que diuifer le cercle dans lequel oib 
le voudroit defcrire erufix parties efgalles, l e s ­

quelles fetrouueront facilement fi on prenda-
uec l e compas la moicSbie du diamètre, car de 
l'ouuerture de celle moi£tie menant le compas 
par delfus la,circonférence oib trouuera les 
poinétsfuricelleverslefquelz eflat menées des 
lignesdroiftesdeTvngaraultre, formeront le­
dit hexagone. 

AufTi le heptagone fe defcrira fiayantdiuisê 
le cercle dans lequel on veut le former, en quat-
tre parties"efgalles, on diuife l'vned'icellés eiu 
7. aultres petites parties aufii efgalles, puis pre­
nant quattre de ces petites parties elle donne­
ront vng coflè du heptagone. 

EncorleO£togone fe formera fi après auoir 
diuisé le cercle dans lequel on veut le defcrire, 
premièrement en quattre parties ainfyqu'auôs 
puis chacune des quattres en deux, car ces par­
ties donneront les collez deToftogone & A I N -

fy des aultres figures polygones régulières. 



PROPOSITION 

a^tejurer le Pentagone & aultresfigures 
polygones régulières. 

LE Pentagone régulier femeiiireraparplufi-
eurs moyens. Le premier fe pourra prédre 

de lareduétion des figures enaultres cydeuant 
defcripte, s'il eft reduiit en cinq triangles lío fí­
celes que fera après auoir trouué le centre G. par 
la premiere propofition du troifîefme liuredes 
elemens d'Euclides, fi donc de G. on mené des 
lignes droiétes vers chacun angle du pentago­
ne il eft tout certain qu'il fera diuisê en cinqtri-
angleslfofceles equilateraux &equiangles;&:ii 
on mefure vng de ces triangles (felon qu'auons 
cy deuant diâb ) & qu'on multiplie fon aire ou 
contenu par f.leproduiót donnera l'aire dupen-
tagone. Exemple. Prenons la bafe du premier 
triangle en A. B. de f. perches & ~ la cyme eft en 
G. comme di<£t eft, duquel eftant tirée la perpen­
diculaire G. H. de quattre perches femblablesà 

celles 



celles delabafcMuftiplions par lado&rine pré­
cédente f. &C jm par 4. nous aurons 22. & j dont la 
moid ie que font u.-^ eft Taire du premier trian­
gles, puis multipliôs 11. &Cj par f. àcaufe des cinq 
triangles defquelz eft composé le pentagone, 
nous aurons f6.~pour Taire d'icelluy. 

Ce moyen eft gênerai & peut feruir pour me­
furer toutes aultres figurespolygones réguliè­
res, icelles eftànt reduiétes en triangles comme 
di6t eft, car ayat prins le contenu d vngd'iceux, 
il le faudra multiplier par le nombre des coftez; 
corne fi on veut mefurer vnghexagone, le faut 
réduire en 6. triangles,, fcauoir en autant qu'il a 
de coftez, &C eftât prins le contenu d'vngd'iceux 
faut multiplier par 6. &C le produiét monftrera 
Taire &C contenu de tout l'hexagone, ainfy des 
aultres. 

L'autre façon de mefurer le pentagone re-
ceûede tous les plus excellens Mathématiciens 
&entre aultres demonftrée par le R.P.C. Cla-
uius es cômentaires qu'il a composé fur la Sphè­
re de I. de Sacrobofco, ou il traiétedes figures 
Ifoperimetres, propofition 2. &C 3. Eft qu'il faut 
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prendre la perpendiculaire tombant du centre 
furvngeoftê, comme G. H. ô C p a r icelle multi­
plier la moiftie des coftez d'icelluy, & le produ-
i<St monftrera Taire ou contenu quon demade* 
Exemple foit le petagone de la proposition pré­
cédente A. B. D. E. C. ayant à chacun coftez f. &C 
j&C laperpendicuîaire G.H. foit de 4, parties sé-
blablesil eftcertain que les f. coftez mis enfem-
ble, font 28. &C-&C en prenant la moiétied'iceux 
nous aurons 14^- lefquelz fi nous multiplions 
par 4 . qu eft la perpendiculaire G. H. nous au­
rons fô.j pour Taire du pentagone. A. B. C. D. E. 
qu'eft autant quauons trouué par la première 
façon. 

On peutencor par aultre voye mefùrer Iedi<£t 
pentagone, toutesfois les deux façons fufdiêtes 
font les plus certaines &C mieux receûes,par lef-
quelles, ainfy quauons diét, on peut mefurer 
toutes aultres figures polygones régulières, f en 
laiffe la preuue qu'eft tres-facile à ceux qui la 
voudront faire. 

FIN 
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